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INTRODUCTION 

DÉFINITION DU TITRE. 

Précisons le s ns attribué dans ces pag s au t rme niicroplankton, 

gui n'a pas toujours r çu d saut urs un signification hi n définie, et 

délin1itons le groupe des organismes qui font l'objet des recherches 

dont nous co1nmençons la publication. 

Nous rangeons dans le microplankton uniquement des formes unicel­

lulaires. Quelque minime ·que soit sa taille, un être multicellulaire 

n'appartient donc jamais au microplanktop, et, d'autre part, il ne suffit 

pas qu'une cellule libre ou une colonie d'organismes unicellulaires 

atteigne un volume considérable pour qu nous les rangions dans le 

macroplankton. 

Telle est la signification que nous attachons au terme; elle n' st pas 

absolu1nent conforrne a l'usage terminologique d'après lequel les termes 

contenant les radicaux micro ou macro indiquent respectivement des 

objets invisibles ou visibles a l'œil nu; mais elle nous semble ration­

nelle, parce qu'elle évite l'écueil de séparer, pour la seule considération 

du volume, des formes voisines et d'en réunir d'autr~s qui n'ont entre 
elles aucun lien. 

Le terme Protistes ne pouvait nous servir, car il désigne l'ensemble 

des êtres unicellulaires, alors que nous n'entendons traiter que de 

ceux dont l'existence présente au moins une phase planktonique. 
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macroscopiqu -s, ell l1 st presque toujours pour c Ile cl s protist s, t 
seul 1 recours à un bon dessin p rm t de les clifférenci r et d' n d t r­
miner sùr m nt l' esp 'c J . 

D1 ISIO ' DE LA · MATIERE. 

La diversité des organismes du Lnicroplankton st tr 's gr·tnd . 

Protophytes et Protozoaires s'y coudoient pr squ toujour et 

donnent lieu à des associations variées, complexes, étrang s, cal ido­

sc piques, vraies mosaïqu s vivant s dont il 1 tnporte d débrouil 1 .r ] s 

ligura 1 ts. 

C' st sp 'cialement le cas pour le plankton d la zon litt ral le l·L 
Belgique où, en toutes saisons, 1 s espèces les plus diverses ntr nt n 

concurrence. Les prises d'échantillon y révèlent toujours un grande 

richesse de formes diffërentes si non toujours une grande abo dance 

d'individus. 

Sans attacher plus d'importance qu'il ne convient à la natur 

végétale ou animale des nombreuses espèces qu'on y peut id nti fi r, 

il importe néanmoins, dans un but d'harmonie av c les classifi-

ations régnant s, de les départager entre c s deux catégori s 

maîtress s, d miné s par leurs conditions essentielles d' xist n 

l'un plasm dome, édificatrice de matières organiques aux dépens 

du monde minéral, l'autr plasmophage, destruct ic . ces rnatiè s 

organiques, après assimilation. 
Il est de plus naturel de nous attacher d'abord à c ux cl ces 

organismes qui, par leur puissance cr' atrice illimité , peuvent r 'alis r 

la synth se organique des éléments minéraux avec la force vive de la 

radiation et remplir les mers de cette manne Hottante dont s' alim nt nt, 

en dernière analyse, les formes animales qui, des plus p tites aux lus 

grandes, se servent b. leur tour d'aliment réciproque. 
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C'est là ce que l'on pourrait appeler la prairie flottante des eaux : 

océans, mers, lacs; source d'aliments inépuisables pour les organismes 

d'ordre animal, protozoaires et n1étazoaires, qui se livrent eux-mêmes 

à l'c9pre lutte pour l'existence en s'entre-dévorant. 

Ces protophytes sont pour la plupart des Algues dont les Phéophy­

cées ou Algues brunes corn prennent le plus grand nombre des esp 'ces 

planktoniques. Celles-ci sont représentées principalement dans les 

eaux de la mer flan1ande par <les Diatoniacées et des Péridiniacées 

dont nous ferons une étude détaillée. - Nous attacherons moins 

d'attention aux Flagellates et aux Silicoflagellates dont les formes peu 

variées seront n1entionnées en appendice, n mên1e temps qu les rares 

Chlorophycées et d'autres organisn1es incertae sedis que l'on rencontr 

également d'une façon accidentelle. 

Nous ne parlerons pas expressément des Bactériacées qui, à l'état fixé 

par les réactifs, se refusent à toute diagnose spécifique, ni des formes 

mycologiques, des Chytridiacées nota1nment, que l'on n'observe qu'à 

l'état parasitaire et dont il sera fait mémoire à propos des espèces 

parasitées. 

C'est üprès cette revue des protophytes que nous passerons aux pro­

tozaires dont le nombre, dans nos eaux flamandes, est assez limité si l'on 

excepte, parmi les Infusoires, les Tintinnides représentés par plusi urs 

espèces et le N octiluca miliaris dont l'abondance st par~ is xc ssi v . 

Les Foraminifères ne s'observent communén1ent qu'à l'état de tests 

vides tenus en suspension, au même titr qu les particules minérales, 

dans nos eaux toujours lin1oneuses, à cause de leur nature littorale et 

de leur faible profondeur. Quant aùx Radiolaires, ils font, peut-on 

dire, complètement défaut, le milieu ne leur convenant sans doute pas. 

L'étude de ces différents groupes ressortit à une technique propre et 

à une bibliographie spéciale. C'est pourquoi nous comptons les traiter 

séparément dans autant de découpures du . présent travail. 
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, 
FAMILLE 1. - DIATOMACEES 

Par 1eur abondance habituelle dans les produits de pêche au filet fin, autant 
que par leur caractère d'organis1nes plasrnodomes et conséque1n1nent aussi par 
leur rôle nutritif vis-à-vis d'autres organis1nes plasrnopbages, protozoaire et 
inétazoaires, les Diatomacées tiennent une place prépondérante dans le monde 
du Microplankton . C'est la raison qui désigne d'abord à notre attention cette 
famille de protophytes. 

SOUS-FAMILLE 1. - ARAPHIDÉES 

Mais panni les Diato1nacées il en est qui, mieux que d'autres, sont adaptée, à 

la vie libre et errante, à cause soit de leur faible sjlicjfication, soit de leurs 
grandes dimensions, soit encore des particularités favorables à la flottaison de 
leur groupement en colonies légères et à grande surface de sustenta6on. Ce sont 
le raphidées, c'est-à-dire : les Crypto-Raphidées de V AN HEURCK, les Centrz'cae 
d'autres auteurs. 

TRIBU 1. - CHÉTOCÉRÉES 

Cette aptitude à flotter librement dans l'eau est surtout l'apanage des Cbéto­
cérées, dont les différents genres sont tous planktoniques ; n1ais jl en est un qui, 
sous ce rapport, priine tous les autres : c'est le genre Chaetoceros, genre aussi 
riche en espèces qu'bomogène dans ses caractères essentiels . Nous voulons en 
faire l'objet de ce premier mémoire, tant à cause de la place prépondérante que 
ses représentants détiennent dans les associatjons planktoniques que de la diffi­
culté de les en dén1êler et de les distinguer entre eux. 
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LE GENRE " CHAETOCEROS ,, 

GENRE CHAETOCEROS EHRENBERG 

Généralités . 

A lire les i11agistrales publications de V AN HEURCK : Synopsis des Dz.atonzées 
de Belgz.que, 1880-1885, et Traité des Diatonzées1 1899, on pourrait croire que 
le genre Clzaetoceros n'est représenté dans les eaux belges que par un très petit 
no1n bre d'espèces. 

Dans l'Atlas du Synopsis, il en reproduit quelques-unes :figurées par GRUNOW, 
d'après des spéci1nens d'origine étrangère; inais dans le texte il n'en réserve que 
deux qu'il décrit com1ne étant d'origine belge : Clz. ar11zatus WESTENDORP et 
Clz . TVzglzanzzi BRlGHTWELL. 

Dans sa Flore des Algues de Belgz.que M. DE WrLDEMAN, qui se fait simple-
111ent l 'écho de son prédécesseur, ne signale non plus que ces deux noms. 

Dans le Trazïé, qui est une refonte du Synopsis, avec une ineilleure inise au 
point, eu égard à la Belgique, V AN HEURCK en signale trois dont les figures 
reprises du Synopsis sont incorrectes ou inal interprétées et dont les détenni­
nations sont fautives . 

1° Ch . armatum WEST. dont les figures, planche 18, figure 603, ont été faite an d ute . ur 
des objets déformés et rendus méconnai able . 

2 ° Ch. T1Viglzamii BRIGHT. pl. 18, fig . 604, dans laquelle on ne peut voir que l'e pèce désignée 
maintenant sous le nom de /z. danicum CL. 

3° Ch. paradoxum CL. var. Eibenii GRUN. pl. 35, fio- . 916 . Cette forme, qui a une réalité 
objective, semble avoir échappé jusqu'ici aux observations des 
Planktonistes du Nord. Éviden111rnnt l'attribution en est fautive, 
car il faut y voir une sorte de Pheoceras GRAN. de la section des 
Boreales ÜST. et non pas une variété de Ch. paradoxum CL. qui 
serait référable aux Hyalochaetae GRAN, si l'espèce visée par 
CLEVE avait été conservée sous le nom de paradoxum. Il y aura 
lieu de lui reconstituer un état civil. 

Il y a, sous ce rapport, dans l 'œuvre du grand diatomiste belge, une lacune 



MICROPLANKTON DE LA MER FLA iANDE. 9 

qui ne peut s'expliquer suffisam1nent ni par l 'état peu avancé de cette partie de la 
science algologique, car des publications itnportantes sur la n1atière avaient déjà 
vu le jour à l'étranger avant 1899; ni par l'absence de inatériaux d'étude, car nous 
avons repéré nous-_mê1ne plusieurs espèces de Chaetoceros qui auraient pu être 
mentionnées, dans les produits de pêches effectuées par lui, bien avant cette 
époque, sur le littoral et dans le bas Escaut et qu 'il a eu l 'obligeance de nou 
communiquer à vue . 

La cause en est plutôt dans l 'habitude qu 'avait V AN HEURCK de n'attacher 
guère d'iinportance à l'examen des matériaux à l'état naturel et d 'en différer 
l'étude jusqu'après traitement par des procédés violents, macération ou incinéra­
tion, qui mettaient en ineilleure posture les espèces fortement silicifiées, les 
espèces d'eau douce particulièrement, qui sollicitaient davantage son attention. 

Cette technique, qu 'il expose longuement dans son Traité, pages 65 et uivantes, 
est absolu1nent préjudiciable à beaucoup d'espèces marines moins silicifiée et 
particulièr ment aux Llzaetoceros . 

Celle -ci n'ont g 'nérale1n ent rien à gagner à ces inanipulations savantes qui 
1 ur feraient perdre leurs meilleurs caractères : endochrô1ne, forme des colonies, 
inode de o-roupement des frustules, etc. 

Elles s'étudient beaucoup plus facilement à l'état naturel, sünplement fixées 
par un réactif conservateur approprié, ou, pour les plus délicates, après coloration 
par le bleu de inéthylène qui en accuse certains détails . Il est même curieux de 
constater que c'est précisément cette facilité d 'étude qui les a fait tenir à l 'écart 
et en a retardé la connaissance. 

En fait, le no1nbre est grand des espèces de Chaetoceros qui habitent nonnale­
ment la n1er flamande ou qui y sont amenées parfois par des circonstances 
exceptionnelles. 

Néanmoins cette impression ne résulterait pas de l 'examen d'un échantillon de 
pêch pris au hasard des circonstances. Trop souvent, en effet, on se ferait une 
opinion toute contraire . 

Il y a des saisons inortes pour les Chaetoceros, bien qu'il soit rare qu'elles 
abandonnent complète1nent nos côtes . Il y a aussi des périodes d'abondance ; mais, 
mê1ne dans les ino1nents favorables, ces espèces ne constituent iamais , comme il 
arrive dans d'autres in ers, l 'élément exclusif ou seulen1ent prédominant des prises 
de plankton. De nombreuses autres espèces s'y coudoient généralement et 
aug1nentent la difficulté des recherches par la confusion de leur mélange. 

De plus, les produits de pêche au filet fin sont souvent souillés par des matières 
li1noneuses, dont l'abondance tient au caractère littoral de toute la mer flamande 
et à sa faible profondeur, autant qu'au voisinage de l'e1nbouchure de plu ieurs 
fleuves et à l'intensité des courants qui s'y produisent. 

Ce n'est donc que grâce à des recherches longte1nps continuées sur des matériaux 
2 
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largement répartis dans le temps et dans l'espace que nous avons pu repérer 
un bon nombre d'espèces, dont la liste pourra sans doute s'allonger encore p'lus 
tard de plusieurs unités. 

Nous les tenons : 
I 0 Des pêches hebdornadaires réalisées par le personnel du bateau-phare dn 

vVest-Hinder, depuis le début de l'exploration entreprise par le Profr G. GILSON, 
pour les besoins du Musée; 

2 ° Des pêches effectuées par M. GILSON lors des croisières trimestrielles inter­
nationales à. bord de l'aviso Vz'/le-d' Anvers/ 

3° Des pêches faites lnéthodique1nent, en des endroits détenninés, à l'occasion 
d'expériences instituées par le inérne, en vue de préciser certains faits océanogra­
phiques; 

4° Des pêches exécutées accidentellernent, au hasard des lieux et des circon­
stances; 

5° Des pêches entreprises par feu M. V AN HEURCK dans le bas Escaut et sur 
plusieurs points du littoral; 

6° Des pêches effectuées par M .. CooL, pharmacien à Nieuport, dans 1 s no1n­
breux canaux qui sillonnent le bassin de l'Yser; 

7° Enfin des produits prélevés par nous-1nême sur différents points du littoral 
et dans les eaux sau1nâtres des Polders. 

De ces no1nbreux inatériaux, les plus précieux sont les produits de pêche du 
W est-Hinder, car ils permettent de porter un jugement sur les fluctuations 
saisonnières des élén1ents planktoniques. Malheureusement ces produits ont dû 
être sournis à un tamisage dans l'eau pour en séparer les parties les plus 
grosses, et ce traitement a été fort dommageable à la plupart des espèces dont 
les colonies fragiles ont été émiettées et ont perdu leurs meilleurs caractères 
spécifiques. Aussi est-ce dans des échantillons qui ont été soustraits à ces rnalen- . 
contreuses manipulations qu'il a fallu chercher des spécimens co1nplet , pr pr 
à l'étude et à la figuration. 

La grande ressemblance des Chaetoceros, organisrnes construits tous sur un plan 
très simple, exclut la possibilité d'en faire discerner les espèces par les données 
d'une_ simple diagnose. Il faut en plus l'appoint de bonnes figures capables d'en 
fixer la physiono1nie, en déterminant dans chaque cas la valeur exacte des tennes 
descriptifs. 

Nous nous som1nes efforcé de réaliser ce desideratum dans les planches 
qui accompagnent ce mé1noire. 

Il y a lieu de faire rernarquer que les figures ont toutes été exécutées à un 
grossissement uniforme d'environ 500 diainètres. 

Cette circonstance pennettra de faire d'emblée la comparaison des objets au 
point de vue de leurs dimensions réelles. Celles-ci varient souvent beaucoup dans 
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les représentants d'une même espèce; elles sont d'ailleurs toujours trop petites 
pour pouvoir être traduites utileinent à l'iinagination par des données métriques. 

SYSTÉMATIQUE 

On peut définir les Clzaetoceros : des Diatomacées formées de deux valves 
elliptiques, généralement symétriques, pourvues chacune de deux soies et grou­
pées le plus souvent, par soudure des soies des frustules contigus, en colonies 
rubanées, droites, tordues, courbes ou spiralées. 

La multiplication s'en fait par division transversale. 
La reproduction en est assurée soit : I 0 par des spores quiescentes, appelées 

aussi endo pores ou endocystes, 2° par des auxospores qui reconstituent l 'espèce 
dans ses diinensions nonnales, et 3° par des microspores ou spores d 'essaimage 
dont on ignore en ore l'évolution. 

Sous-GENRE I. - PHEOCERAS GRAN. 

Chro1natophores no111breux, distincts, dispersés dans le protoplas111e et jusque 
dans les soies qui sont d 'un calibre assez gros. 

Pas d 'endospores connues. 

Ch. atlanticum CLEVE. 

(Pl. I, fi.O"ures r et 2.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

l873a. Ch . atlanticum CLE VE (1), p . II, pl. 2, fig. 8. 
l 88 r. Clt. atlanticum var. tmnescens GRUN., daus le Synopsis de Van Heurck. Pl. LXXXI, 

fio- . 6. 

r886. Ch. dis/Jar CASTRACANE, p. 76., pl. 8, fio-. 6. 
1893. Ch. conipactmn CHÜTT, p. 46, pl. V, fig. 23 . 

1910. Ch. atlanticum MEUNIER, p. 216, pl. XXIV, fig.là 3. 

CARACTÈRES. - Colonies en chaînettes peu longues généralement, différen­
ciées aux extrémités par l 'orientation des soies. Celles-ci sont toutes rnaintenues 
dans le plan sagittal, insérées un peu en retrait sur le bord des fnlStules et croisées 

(1) Voir, à la fin de ce fascicule, l'index alphabétique des auteurs cités et le titre des publications dont il e~t 
fait ici mention. 
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oblique1nent sur les lignes latérales de la chaînette, où elles présentent un certain 
élargis e1nent. Elles se inontrent faible1nent barbelées à sec et se terniinent 
brièvement en pointe émoussée. On observe1 en outre1 une petite épine au milieu 
de chaque valve. 

FIGURE . - La figure I, planche I, en reproduit un frag1nent de chaînette en 
vue saaittal e : clz, chron1atophores; n, noyau; f. fora1nen; ep, épine terminale des 
valves; d, épaississe1nent des soies vers le niveau de leur soudure. 

L a figure 2 en n1ontre une vue valvaire, avec· les soies 111aintenues dans le plan 
sagittal. 

ÜBsERVATIONS . - Cette espèce ne s 'observe qu'accidentelle1nent dans la Iner 
, fia111ande, en dehors de son aire d 'habitation qui est plus boréale. 

C est le seul représentant d e la section des Atlantz'cae ÜsT. reconnue jusqu'ici 
dans nos eaux. · 

Celles qui vont suivre appartiennent aux Boreales Ü sT. 

Ch. criophilum C AsTRACANE . 

(Pl. I, fig. 3 à 5.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

18~6. Ch. criophilum CASTR., p. 78, aYec Agure. 

1897. Ch . peruvianum VANHÜFFEN, p. 260, pl. 3, fig. 5 à 7. 
l9or. Ch . criophilwn Jë>RGENSEN, p. 20, sans figure. 

1904. Ch. criophilum GRAN, p. 532, fig. 3. 
1910. Ch. criophilum MEUNIER, p. 215, pl. XXIV, fig. 8 à 14. 

CARACTÈRES. - Colonies en chaînettes droites ; frustules ' à ceinture null u 
rudimentaire fonnés de valves dissy1né triques : l'une forte111ent bom b e, l 'autr 
plus aplatie . Soies longues et fortes, insérées en retrait ur 1 s b rd al et 
dirigées toutes vers la mê111e extré1nité de la co loni . A mincies pr' de leur base, 
e lles s'élargi sent plus loin et se 111ontrent fort Inent spinuleuses sur toute leur 
longueur. F oramens très dissy1nétriq ue , touj ur visibles . 

FIGURES. -- L a fiaure 3 en reproduit un bout de colonie montrant l es relations 
de soudure existanr entre les fru tules et l'orientation des soies. Celles-ci sont 
très longues et ont dû ê tre écourtées . - ch, chro1natophores; n, noyau; 
f, foramen. 

L a figure 4 en donne la vue valvaire bo1nbée . 
La figure 5 en inontre un frag1nent d e colonie plus petite , avec fora1nens, /, 

plus étroits. 

ÜBSERVATION. - Cette espèce, qui appartient aux in ers boréales , n 'es t que 
ra re1nent observée dans la iner fla1nande, à l 'é tat sporadique. 
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Ch. boreale BAILEY. 

(PJ. I, fig. 9 et ro.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1854. Ch. boreale BAILEY, p. 8, fig. 22 et 23. 

r873a. Ch. boreale var. Brightwellii CLEVE, p. I2, fig. 7a. 

r897a. Ch. boreale CLEVE, p. 20, pl. I, fig. 1. 

1897a. Ch. boreale var. B rightwellii CLEVE, p. 20, pl. I, fig. 2. 

1904. Ch. boreale GRAN, p. 533, fig. 5. 

r9ro. Ch. boreale MEUNIER, p. 214, pl. XXIV, fig. 4 à 7. 

CARACTÈRES. - Chaînettes fortes et droites; frustules à valves se1nblables, 
dépourvus de ceinture apparente. Soies fortes, longues, spinuleuses, très diver­
gentes, inais inaintenues dans des plans presque perpendiculaires à l'axe longitu­
dinal de la colonie. Foramens assez larges, légèrement rétrécis au centre. 

FIGURES - Figure 9, vue sagittale d'un frag1nent de colonie; ch, chro1nato­
phores; n, noyau;/, foramen. 

Figure Io, vue valvaire d'un frustul e inontrant la divergence des soies. 

ÜBSERVATION. - Cette espèce est très rare dans la mer flamande; elle ne s'y 
observe qu'accidentellement, comme les deux précédentes. 

Ch. Convolutum CAsTRACANE. 

(Pl. l, fig. 6 à 8.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

r886. Ch. convolzdum CASTRACANE, p. 78, avec figure. 

1910. Ch. convolutwn MEUNIER, p. 2r8, pl. XXIV, fig. r7 à r9. 

CARACTÈRES. - Chaînettes droites, assez grêles, plus ou inoins tordues sur 
l'axe, formées de frustules à peine dissy1nétriques, dont les soies se tordent à leur 
base sur leurs voisines et sont ainsi ramenées du côté du frustule auquel elles 
appartiennent. Ces soies, d'un calibre uniforme} se voient très légère1nent bar­
belées à sec. Ceinture visible d'environ un tiers de la longueur du frustule. 
Fora1nen circulaire, très étroit. 

FIGURES. - Figure 6, frag1nent de chaînette; ch, chro1natophores; n, noyau; 
/, fora1nen. 
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Figure 7, vue valvaire montrant la direction des soies à leur origine, entre deux 
cellules sœurs. 

Figure 8, spéciinen inontrant le faible écart observé parfois entre les deux 
valves d'un frustule, l'une étant légèren1ent plus bombée que l 'autre. 

ÜBSERVATIONS. - Peu d'espèces ont donné lieu à des vues si différentes, à 
défaut pour celle-ci, sans doute, d'avoir été figurée adéquate1nent par son auteur 
qui en indique le caractère sans le traduire en fait. 

Nous ne saurions y rattacher la fonne à laquelle GRAN attribue ce no1n, sans 
en inontrer non plus le caractère essentiel de l'entortillement caractéristique des 
soies contiguës - I904, page 520, figure r a, b, c, qu'il reproduit en r905 dans 
Nordisches Plankton, page 69, figure 82. - Seule la figure I, b, laisse deviner 
ce caractère qui n 'apparaît pas du tout dans la figure I, a. 

Cette espèce, que nous n'avons jamais vue en abondance nulle p?rt, n'apparaît 
que très exceptionnellement dans nos eaux belges. 

Ch. densum CLEVE. 

(Pl. ~'fig. 14 à 18.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1873a. Ch. boreale var. Brightwellz' CLEVE, pro parte, pl. II, fiO'. 7. 
l897a. Ch. boreale var. densa CLEVE, p. 20, pl. 1, fig. 3 et 4. 

1901. Ch. densurn CLEVE, p. 299. 

1904. Ch. densurn GRAN., p. 531, fig. 2. 

1910. Ch. densurn MEUNIER, p. 217, pl. XXIV, fig. 15 et 16. 

CARACTÈRES. - Colonies fortes, souvent longues, droites, parfois légèrement 
tordues sur l 'axe longitudinal. Frustules très rapprochés) ne laissant entre ux qu 'un 
fora1nen linéaire, difficile1nent perceptible pour peu que l'objet n soit pa n na-
ble1nent placé. Ceinture bien distincte) large d'environ un tiers d la llul . i 
insérées un peu en retrait sur les bords légèrement é111ou d al t diver- ' 
gentes toutes du plan sagittal, inais plus ou inoins c n r ent vers les termi­
nales qui se rapprochent de la direction de l 'ax longitudinal de la colonie . 11 
arrive qu on y peut distinguer de très fin barbelures . 

FIGURES. - La figure 14 reproduit un frag1nent tenninal de colonie; ch, chro-
1natophores; n, noyau; j, foramen. 

La figure r 5 en est une vue valvaire prise entre deux cellules contiguës, pour 
en montrer la divergence habituelle des soies vis-à-vis du plan sagittal. 

La figure r6 en inontre une cellule terminale, vue de côté, pour en faire voir la 
direction des soies tern1inales, qui sont ici très faible1nent barbelées. 

La figure r 7 en donne une cellule solitaire. 
La figure r8 en reproduit une colonie réduite à ·deux frustules. Les soies en ont 

été intentionnelle1nent écourtées. 
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OBSERVATIONS. - C'est, panni les Pheoceras, l'espèce la plus constante et la 
plus répandue dans les eaux marines belges . 

On l'y r encontre à peu près en toutes saisons, inais avec plus d'abondance au 
printemps et en automne . 

Ch . Eibenii ( GRuNow) nobù. 

(Pl. I , fig II à 13, et Pl. VII, fig . 56.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1881. Ch . (paradoxus CLE VE, var.?) Eibenii GRUNOW, dans le S3 nop i de V AN H EURCK, 
pl. LXXXII, fig . 9 et 10. 

1899. Ch. paradoxum CLEVE, var. Eibeniz GRUNOW, dans le Traité de V AN H EURCK, 
pl. 35, fig. 916 . 

CARACTÈRES. - Chaînettes fortes, longues, droites, souvent brisées . 
Frustules volu1nineux, à deux valves égales, dont le sommet un pen 01nbiliqué 

au rnilieu présente une très petite pointe qui n'est visible, en raison de sa situa­
tion, qu 'avec beaucoup d'attention. Ceinture visible~ large d'un tiers du frustule. 
Soies fortes, à section hexagonale, très faiblement barbelées sur les arêtes, acco­
lées à leur voisine près de leur base, qui est en retrait sur les bords aigus des 
valves, et divergeant ensuite fortement : les unes restant sensiblement dans le 
plan sagittal, les autres prenant une direction perpendiculaire à ce plan . 

Il en résulte que les colonies prennent généralement, sous le couvre-objet, 
une position oblique qui contrarie l'observation normale . 

Les foramens sont assez ouverts et de fonne elliptique. C'est là son meilleur 
caractère différentiel d 'avec l 'espèce densum, avec laquelle il lui arrive d 'être 
inélangée. 

MICROSPORES . - Dans les produits de la croisière du inois d 'août I9o8, nous 
vons observé la subdivision du protoplasme en 2, 4 8, r6 et 32 frag1nents qui 

semblent devoir s'individuabser pour jouer le rôle de inicrospores. Nous n 'en 
connaissons ni le mode de mise en liberté, ni le rôle ultérieur. 

FIGURES . - La figure Ir en reproduit un fragment de colonie en vue sagittale; 
ch, chromatophores; n, noyau; j, foramen; ep, épin e terminale des frustules. 

La figure I2 en est une vue valvaire prise entr e deux cellules contiguës. 
ep, épine terminale, au fond d 'une petite dépression . 

La figure I 3 en reproduit l 'aspect en vue latérale. On remarquera la forme 
hexagonale de la section des soies. 

La figure 56 de la planche VII en montre les progrès de la subdivision du 
protoplas1ne en 2, a, en 4, b, en 8, c, en I6, d, en 32, c, frag1nents, ~n vue, 
croyons-nous, de la formation de microspores. On remarquera que les fragments 
de même ordre renfennent chacun un no1nbre égal de chromatophores. 
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OBSERVATIONS. - C'est dans les ouvrages de V AN HEURCK que nous trouvons 
le seul docu1nent figuré qui nous paraît pouvoir être rapporté à l'espèce en ques­
tion. Nous n'en trouvons aucune autre évocation ailleurs. 

Sans doute, l 'attribution de cette figure faite par GRUNOW à une variété de 
Clz. paradoxunz CL. est évidemment fautive; car c'est une sorte de Plzeoceras bien 
caractérisée qui traduit des caractères intennédiaires entre ceux de Clz. boreale et 
ceux de Ch. densunz, deux espèces avec lesquelles elle a peut -être été confondue. 
Dix ans d'observation nous ont convaincu de sa spécificité. 

Après l'avoir figurée dans l 'Atlas de son Synopsis, V AN HEURCK n'en fait pas 
mention dans le texte du Jnê1ne ouvrage. 

Il la reprend plus tard dans son 7 ·raité, page 422, en des tennes qui laissent 
supposer qu'il l'a observée lui-même dans 1 eaux du bas Escaut, où elle est 
réellement assez fréquente. 

C'est la plus grande des espèces de la iner fia1nande, où on la rencontre 
fréque1n1nent, inais avec inoins de régularité que l'espèce densum. 

.. Ch. danicum CLEVE . 

(Pl. I, fig. 19 à 26.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1881. Ch . Wighami, dans Synopsis de V AN HEURCK, pl. LXXXII, firr. l (non BRIGTff\VELL). 

1889. Ch. danicwn CLEVE, p. 55. 

1893. Ch. boreale ScHÜTT., p. 19, fig. 5 (non -BAILEY). 

1896. Ch. boreale ScHÜTT., p. 87, fig . 144 A. 

1894. Ch. danicum CLEVE, p, 12. 

1899 . Ch. liVighami dans Traité de V AN HEURCK, p. 422, pl. 18, fig. 604 (non BRIGHTWELL). 

CARACTÈRES. - Frustules isolés ou groupés en colonies ourt s. Valve 1 rge-
1nent elliptiques, ceinture étroite, fora1nen nul ou peu appar nt. oies naissant 
du som1net aplati des valves et disposées de fa n que les quatre d'un inêrne 
frustule y forment deux couples qui se croi ent sou un angle plus ou moins ouvert. 
Ces soies, plus ou moins longues, droite ou fiexueu es, sont garnies de spinules 
jusque près de leur origine. Là elles s accolent avec celles du frustule voisin sans 
se croiser avec elles. Les tenninales sont parfois dirigées oblique1nent vers 
l'extré1nité de la colonie ou vers les deux bouts des frustules, lorsque ceux-ci sont · 
libres. Ces derniers sont très communs. Ils proviennent de la dislocation facile 
des colonies qui, par le fait inême, ne se montrent toujours constituées que d'un 
très petit nombre de frustules . Les cellules ainsi mises en liberté, par émiettement 
spontané ou mécanique des colonies, gardent leurs soies dirigées perpendiculaire­
ment à leur axe, le plus souvent. 

FIGURES. - Figure 19, vue un peu oblique d'un frustule isolé. 
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Figure 20, reproduction d'un frag1nent de colonie. L es soies sont sensiblement 
perpendiculaires à l'axe de la colonie. 

'Figure 2 r, autre aspect d'un groupe de deux fru stules ; ch, chromatophores . 
Figure 22) vue valvaire d'un frustule isolé, avec ses chromatophores , ch. 
Figure 23, aspect des soies tenninales dans un fragment de colonie. 
Figure 24, vue valvaire d'un frustule isolé, à soies plus longues. 
Figure 2 5, vue sagittale d'un frustule à soies plus divergentes . 
Figure 26, aspect valvaire d 'un frustule très tordu dont les deux paires de soie 

prennent une direction croisée, presque perpendiculaire. 

ÜBSERVATIONS . - Cette espèce se pêche com1nuné1nent dans nos eaux pendant 
les mois d'août à novernbre. Les soies en sont généralement assez courte et tra­
pues; inoins longuts et inoins grêles en tou t cas que dans d' autres inilieux marins . 
On la rencontre particulière1nent dans l 'E scaut rnaritiine, où les cellules sont 
généralement plus fortes. 

0 S-GENRE II. - HYALOCHAETE GRAN. 

Soies plus ininces, dépourvues de chrornatophores; ceux-ci, confinés dans le corps 
de la cellule, sont en nombre li1nité. 

Spores quiescentes générale1nent connues . 

Groupe A . Phaneroleuczïae ( 1) . 

D eux ou plusieurs chro1natophores assez gros, individualisés et distincts du reste 

du protoplasme. 

(1) V ir :MEUNLH.R, ALPH., licroplankton des mers de Ba ren ts et de Kara. Bruxelles, 1910. (Campagnearc:ique 

de I9u7 dtt dttc d'Orléll11s.) 
Nous repren os ici la subdivi sion du sous.-genre J!;•aloclzaete GRAN ., en Plumcroleucitne et C1yptoleucitne, déjà 

utili sée dans ce précéd n t travail, pages 219 et 230, jugean t inoppor tun de suiv re Ü~TENFELD dans le démembre­
ment de ce sous-genre en de nombreuses sections insuffisam men t dominées par un ensemble de caractères 

saillants et constants. 
La série des espèces rencon trées dans la mer flamande présente, du res te, trop de lacunes pour qu'il soit 

possible de modifier avantageusemen t l' ébauche de cla5sifica ti n ten tée pa r cet aut eur et déjà partiellement 
remaniée par GRAN dans Nordisclu:s PlanJ.~1011 , 
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Ch. decipiens CLEVE. 

(Pl. II, fig. l à 9.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1873. Ch. decipieus CLEVE, p. II, pl. 1, fig . 5. 
1880 . Ch. decipiens, v. concreta GRUNOW, dans CLEVE et GRuNo·w, p. 120. 

1883. Ch . cuncretum ENGLER., p. XI. 

l897a. Ch. decipiens GRAN., p . 13, pl. I, fig . 2 et 3 et pl. III, fi.cr. 34. 

190-~.. Ch. deciJ.;iens GR, N . _, p. 535, pl. XVII, fi.cr. l-6. 

l9ro . Ch. decipiens MEUNIER, p. 219, pl. XXV, fig. 12 à 17; "pl. XXVII, fi.cr. 45 ; pl. XXVIII, 
fig. I. 

CARACTÈRES . - C e tte espèce est remarquable à première vue par la soudure 
inti1ne de la base des soies contigu~s, !:>Ur une certaine longu ur, p ndant qu'elles 
se croisent, en dehors de la ligne latérale . Les chromat phares sont pariétau..,r, 
larges, en no111bre variable de quatre et plus. Les foramens sont plus u m in 
ouverts, sans étranglement inédian . Les soie , lorsqu 'e lles sont uffi an1111 nt 
développées, témoignent d'une fine structure interne qui les fait paraître délicat -
inent ponctuées . 

Elle se présente en colonies bien déli111itées, tenninées par des soies différen­
ciées, sinon par leur grosseur, du in oins par leur direction toujours plus ou 1noins 
inclinée vers l'axe longitudinal ou parfois inê111e tout à fait parallèle à cet axe . 
Les soies latérales sont p eu écartées du plan sagittal, ce qui fait que les colonies 
se présentent très bien sous le couvre-objet . 

Les dimensions des frustules sont très variables, les rapports de leurs axes 
étant inverse111ent proportionnels . Les aspects des colonies sont ainsi très divers . 

SPORES. - On ne lui connaît pas de spores quiescen tes . 

l\1ICROSPORES. - D'autre part GRAN, dans Fauna artz'ca r904, p. 536, pl. XVII, 
fig . 2 à 6, y a observé des phéno111ènes de ubdivisi n r p tée du cytoplasn1e 
qui semblent devoir aboutir à la fonnation d micro pores, conformément à ce 
que nous venons de signaler nous-même, plus haut, dans Clz . Ez'benù' nobz"s . 

C'est là peut-être un inode de reproduction en usage surtout chez les espèces 
dépourvues d 'endospores, mais que nous avons observé toutefois égalen1ent , 
en I9IO, dans Clz . 11àtra BAILEY, p . .324, pl. XXV, fig . 4 et dans C/z . coutortum 
ScHÜTT, p. 229, pl. XXVI, fig. r ; deux espèces dont les endocystes sont parfaite-
111ent connus. 

Nous en signalerons encore un autre exemple ultérieurement dans C/z. Wez's­
jlogz'z'. 

FIGURES. - La figure I en n1ontre la forme la plus ordinaire, atteignant parfois 
d'assez grandes dimensions, dans la r eproduction d 'une partie de chaînette dont les 
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sojes tenninales sont ramenées à peu près sujvant l'axe longitudinal. - ch, chro-
1natophores; /, foramen large . 

Les figures 2 et 3 en 1nontrent la forme étroite1nent lancéolée des valv s e t le 
faible écarte1nent des soies ordinaires du plan sagittal. 

La figur e 4 est d 'une colonie à élé1nents plus é troits, inais plus longs et à fora-
1nens, t très ouverts . - ch, chro1natophores . 

La figure 5 en reproduit un très p etit spécimen . 
La figure 6 en reproduit une variété que nous n 'avons auère observée que dans 

les produits d e p êch e de la croisière de novembre 191 0. Les soies en on t ex p­
tionnell e1n en t courtes et les colonies ell es-mê1nes très briève1n ent dév loppée . 

La figure 7 en donne une v ue valvaire, avec les soies plus recourbées en dehors 
du plan sagittal. 

La figure 8 en montre un frag1nent de colonie à foram ens , /, très étroi ts, parti­
cularité qne les auteurs signalent com111e propre à un e varié té lzie77talz's qui est 
fort rare dans les eaux flamandes. 

La figure 9, enfin, r eproduit la première subdivision d 'une cellule dont les oi 
t rminales, figurées d'un cô té seul e1nent, sont tout à fait dans l'axe de la colonie 
qui est en voie d e développe1nent. - n, noyau divisé ; clz, chromatophores. 

ÜBSERVATlONS . - Cette espèce, assez souvent r encontrée dans les pêches plank­
toniques de la iner flamande, y subit certaines années des éclipses presque totales . 
Nous ne l 'y avons ja1nais vue sous les formes plantureuses qu 'elle r evêt dans les 
iners boréales; inais la structure interne, fine1nent ponctuée, des soies s'y accuse 
générale1nent davantage. 

Ch. mitra (B AILEY) CLEVE . 

(Pl. II, fig. 10 et rr.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1844. Dicladia capreulus Er-IRE BERG. Nom donné aux spores quiescentcs. 

1856. Dicladia mitra B A ILEY, p. 4, pl. I) fig. 6. 

r873a. Dicladia groenlandica CLEVE, p. 12, pl. II, fig. ro . 
1886. Chaetoceros Dicladia CASTRACANE, p. 8r, pl. XIX, fig. 7 et 8. 

r896a. Clt. mitra CLEVE, p. 8, pl. II, fig . 1-2. 

1899 . Clt . Dicladia VAN HEURCK. Traité) p. 426, fig . 144, dans le texte . 

1905. Clz. mitra VAN BREEMEN . 
1906. Clt. Lorenzianum VAN BREEMEN, p. 4, pl. I, fig. 2. 

1910. Clt. 1nitra ME UNIER, p. 223, pl. XXV, fig. r à 7. 

CARACTÈRES. - Cette espèce, p eu connue des eaux belges, a beaucoup d 'ana­
logie, à l 'état stérile, avec Ch . decipz'ens, par sa grande taille, le no1nbre et l 'aspect 
de ses chrornatophore , l 'ouverture lancéolée de ses foramens; inais elle s'en dis­
dingue facilement toutefois par la soudure étroite des soies qui se croisent briève-
1nent, dès leur base, sur la ligne latérale, et lenr écarte1nent plus grand du plan 
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sagittal. Les soies sont marquées extérieureinent de faibles épaississements assez 
rapprochés, visibl es seulen1ent à sec. 

SPORES. - Elle s'en distingue encore mieux par ses endocystes dont la forme 
rappelle celle d'une initre dont les deux lobules sont sunnontés d'un appendice 
que couronne un bouquet de ra1nifications dichoto1niques de plus en plus ténues 
et aboutissant à la paroi de la inatricule. 

La ceinture en est large et li1nitée par de faibles étrangle1nents. 

FIGURES. - Fia ure IO, vue sagittale d'un frag1nent de colonie en fructification, 
avec deux spores, sp) dont la valve pri1naire bilobée, v, etla valve secondaire, v', 
fort dépriinée . - clz) chromatophores; n, noyau;/, foramen. 

Figure Ir, vue valvaire inontrant la direction des soies. 

OBSERVATIONS. - C'est une espèce qui ne paraît pas communé1nent dans les 
eaux flamandes. Nous ne l 'y avons r encontrée qu'un très petit nombre de fois. 

Ch. Lorenzianum GRuNow? var. forceps nobz"s. 

(Pl. II, fig. 12 à 18.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1863. Ch. Lorenzianum GRUNO\V, p. 157, pl. XIV, firr . 13. 

188 r. Ch. Lorenzianum V AN HEURCK, Synopsis, pl. LXXXII, fi rr . 2 . 

l897a. Ch. L orenzianum CLEVE, p. 21, pl. I, fio· . 13 à r 5. 
1905. Ch. Lorenzianwn KARSTEN, p. 167, p1. XXXI (XII), fig. 6. 

CARACTÈRES. - Frustules toujours isolés, dans la variété que nous si nal ns, 
à valves légère1nent concaves, t erminées par des soies courtes quis nt i 
à angle droit sur leurs bords et inaintenues dans le plan saaitt·:tl, n rnanif tant 
une légère courbure. 

L es soies sont pourvues d 'une structure interne anal ·ue à elle d Ch . decz·­
pz'ens, résultant , à l 'intérieur des soies, de plu ieur rano-ée de points alternants, 
parfaitement visib les dans l 'eau. 

E DOCYSTES . - L es spores qui scentes ont leur valve prin1~ire surmontée de 
deux lobules arqués, terminés par des bouquets de ra1nifications dichotomiques qui 
se regardent vers l 'intérieur de la inatricule, comme les deux branches d'un 
forceps . 

FIGURES . - Les Il05 12, 14 et 18 en reproduisent des spécimens stériles, de 
arandeur différente, en \ ue sagittale. Dans le n° 14 se voient les débris contractés 
de l 'endochro1ne devenu indiscernable. 

La figure l 3 en es t une vue valvaire. 
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La figure 15 en reproduit une cellule fertile, pourvue de son endocyste . Celui-ci 
est formé de deux valves : la pri1naire, v, ornée de deux lobules dont les extré­
n1i tés ra1nifiées convergent en n1anière de forceps ; la valve secondaire, v', de 
fonne bo1nbée. 

La figure 16 est une vue latérale de la précédente. 
La figure 17 inontre la valve priinaire, v, incomplètement fonnée, d'une endo­

spore en voie d 'élaboration. 

ÜBSERVATlONS. - C'est une espèce rencontrée en aoùt 1904 dans le pêche du 
West-Hinder, et en 1906, lors de la croisière de septembre, dans des conditions 
de rareté relative qui en rendent l'observation difficile. 

Par la fonne bilobée de la valve primaire de sa spore, elle se rapproche au si 
bien de l 'espèce nuira que de l'espèce Lorenzz.anuni, à laquelle CLEVE attribue le 
n1ê1ne aspect. Par la structure de ses soies, elle rappelle davantage cette dernièr ; 
mais, outre que nou ne connaissons pas celle-ci sous fonne dissociée, nou ne 
pouvons pas non plus lui attribuer la forme si spéciale des spores dont les deux 
lobes siinul nt une pince à sucre . 

e n'e t d ne qu'avec doute et jusqu'à plus ample information que nous rappor­
ton la forme ici décrite à l'espèce Lorenzz'anunz, qui paraît propre à des mers 
plu chaudes . On verra plus tard s'il n'y a pas lieu d'en faire une espèce distincte 
Clz . forceps, plutôt qu'une variété à frustules solitaires de Ch . Lorenzz.anunz. 

Ch. teres CLEVE. 

(Pl. II, fig. 19 à 2'"1 .) 

BIBLIOGRAPHIE. 

l896b. Ch. teres CLEVE, p. 30, fig. 7. 

l897a . Ch. teres CLEVE, p 22, pl. II, fig. ro . 

1 897a . Ch . ter es RAN ., p. 13, pl. III, fig. 33 et 36. 

1910. h. teres ME NIER, p. 226, pl. XXV, fig. 8 à rr. 

CARACTÈRES. - Frustul s pr sque cylindriques, disposé en série droite, 
avec des fora1nens étroits, en fent e . Chromatophores non1breux pariétaux. 

Soies latérales lono-ues, insérées sur l'extrême bord des frustules, soudées sur la 
ligne. latérale. de la c~lonie et tr~s ~ivergentes du plan s~o-it~a~ . , 

Soies tenn1nales peu ou pas d1fferentes des autres, mais d1ngees plus parallèle-
1nent au grand axe de la solonie . Les unes et les autres ornées de petits épaississe­
ments régulièrement espacés et visibles seule1nent à sec . 

SPORES. - Les spores quie centes e produisent au milieu des matricules. Elles 
ont leurs deux valves nues : la pre1nière plus bo1nbée, la sec?nde be~ucou_p moins 
générale1nent. Celle-ci porte parfois une rangée de P?nctuat1ons pénphénques et 
exceptionnelle1nent, sur son bord, une frange de fibrilles. 

FIGURES. - .Figure r9, reproduction d'une e~tré1nité de colonie ch, chroma­
tophores; /, foramens très étroits; sp spore gu1escentes. 
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Fia-ure 20, vue valvaire optique montrant, outre la fonne à peu près circulaire 
de la valve, la divero-ence des soies . 

Figure 2 I, fonnation de la valve priinaire, v1 d'une spore, sp, avec le cyto-
plas1n e, clz, qui s'y rainasse . · 

Figure 22, v ue d 'une spore avec ses deux valves, v et v', et l'endochrome, ch. 
Figure 23, vue de face de la valve inférieure d'une spore. 
Figure 24, vue latérale d'une spore plus bo1nbée et pourvue d'une frange sur la 

face inférieure . 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce, qui s'observe surtout en février et inars, res­
se1nble trop, par ses caractères végétatifs, à sa congénère Ch. Wez"ssjlogù", pour 
qu'il soit possible de l' eri distinguer sûren1ent lorsque les spores font défaut. 

L 'une et l 'autre ont des frustules pre que cylindriques, caractère qui les a fait 
réunir par ÜSTE_ FELD dans sa section des Cylz"ndrz'cae. 

Ch. Weissflogii ScHÜTT. 

(Pl. II, fig. 25 à 38 .) 

BIBLIOGRAPHIE 

1895 . Ch. TVeiss/logii ~cHÜTT ., p. 44, fig . 17 a, b. 

1897a. Ch. W eissj!ogii CLEVE, p. 22, pl. II, fig. 7 à 9. 

CARACTÈRES. - Les caractères végétatifs sont les mê1nes que dans la précé­
dente; inais les colonies y affectent de plus grandes variations de calibre . 

SPORES. - L es spores quiescentes en sont très différentes, mais resseinblent 
davantage à celles de Ch . s ez'racanthum GRAN, avec lesquels on pourrait les 
confondre à première v ue. 

Valve prin1aire soulevée en dôn1e dans son inilieu, au-dessus de la partie lin-
drique à laquelle elle se rattache par une portion plus ou 1noin tran ·l 
tout cas dépourvue des piquants qui ornent le dôm e; tandi qu la partie y lin­
drique est relevée d 'une couronne de soies raide , appliqu 'e ntr la paroi de la 
matricule . Valve secondaire presque plane d'abord nue, 1nai ornée plus tard, sur 
le inilieu léo-èrement bombé, de quelque piquants divergents, dont l 'observation 
est rendue difficile par la fran ge de soi s parallèle , très fines, qui s'appliquent 
inférieurement sur le pourtour cylindrique de la spore et s'accolent aussi à la 
paroi interne de la inatricule. 

MICROSPORES. - Cette b elle espèce paraît aussi susceptible de produire des 
lnicrospores, confonné1nent à la figure 38, dans laquelle on voit la subdivision du 
protoplas1ne en huit parties, que nous prenons pour des étapes de l'évolution de 
spores d 'essaimage. 

FIGURES. - La figure 25 en inontre un frag1nènt de spécimen fertile , avec deux 
spores dont les valves, v et v', portent respectivement la couronne de soies, a, et la 
frange inférieure, b-. Le frustule supérieur, qui est stérile, est figuré avec son 
cytoplasme et ses no1nbreux chron1atoph~res pariétaux, ch . 
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La figure 26 en reproduit une vue valvaire optique, avec la disposition des 
soies latérales. 

L?t figure 27 en inontre un frustule dans lequel le cytoplasme, cy, se ramasse 
dans la valve priinaire de la spore, avant la production de la valve secondaire, qui 
s'accuse déjà en nz . 

La figure 28 en donne la vue sagittale d 'un e spore mûre. - 1J, valve primaire, 
avec sa garniture de piquants, a; v', valve secondaire, ornée de sa frange b. 

La figure 29 en reproduit la vue valvaire au sein de la matricule. - sp, spor . 
Les figures 30 et 3 r en montrent deux spores de types un peu différents, com­

plètement inûres, au sein de leur matricule. Mêmes désignations que pour la 
figure 28. 

La figure 32 est la reproduction d'un fragment de colonie réduite aux diinen­
sions les plus petites . 

La figure 33 inontre les valves primaires déjà formées, sous le quelles se 
ramasse le cytoplasme, cy, de la matricule, dans lequel on discerne les chro1nato­
phores, ch, et le noyau, n. 

La fiaure 34 laisse voir de spores d'un type plus surbaissé. 
La fianr 35 n reproduit un spécimen fertile de petites dimension , dont la 

:fiaur 36 r nd l'a pect en vue valvaire . 
La fiaur 37 inontre l'aspect d'un fragment de colonie, en vue latérale. 
La fiaure 38, enfin, inontre les subdivisions du protoplasme a1nenées par la pro­

duction des fausses me1nbranes, nz, en vue, croyons-nous, de la formation de 
inicrospores. Cette espèce est donc à ajouter à celles déjà inentionnées plus haut, 
p. I 8, co1nme susceptibles de cette production. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce s'observe assez fréque1nment dans la mer fla-
1nande, inais ne peut guère se distinguer de C/z . teres, quand elle n'est représentée 
que par des spéciinens stériles. 

A l 'état sporifère on la distingue des fragments égale1nent fertiles de Clz. sez'ra­
cantlzunt par l'étroitesse des foramens interfrustulaires. Quant aux spores corn­
plète1nent mises en liberté, elles demandent un exa1nen attentif pour être 
discernées de celles de cette autre espèce, qui se présentent parfois aussi dans cet 

tat d'is le1nent. 

Ch. contortum ScHÜTT. 

(Pl. III, fig . l à 11. ) 

SYNONYMIE ET BIBLI GRAPHIE. 

1888. Ch. species ScH ··TT ., pl. III, fig. 4. 

i894. Ch . compressmn CLEVE, p. 12, pl. II, fig 12, non LA DER. 

1895. Ch. compressum ScHÜTT., p 43, pl. V, fia-. 16 a et b. 

1895. Ch. contortum ScHÜTT., p. 44 

1895. Ch . medium ScHÜTT., p. 43, fig. 15. 

i896a. Ch. contortum CLEVE, p. 6. 

1897a. Ch. contortum GRAN., p. 14, pl. II, fig . 32 . 

1910. Clt. contor:tum MEUNIER, p. 227, pl. XXV, fig. i7 à 27 et pl. XXVI, fig. I. 
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CARACTÈRES. - Coloni-es droites, n1ais plus ou rnoins tordues sur l'axe longitu­
dinal. 

Fru tules munis de nornbreux chrornatophores petits et pariétaux . 
Soies insérées en retrait sur le bord d s valves : les unes, ordinaires, assez 

n1inces, dirigées perpendiculairem ent à l 'axe de la colonie; les autres, anormales, 
plus fortes, onduleuses et recourbées d'un rnên1e côté avec leurs con6guës du 
frustule voisin . 

SPORES . - Les spores sont à deux valves lisses, peu bombées, la primair un 
peu plu s que la secondaire et surmontée d'un étui qui résulte d'un épai sissernent 
de la paroi de la matricule. 

FrG RES . - Figure r, fragment de colonie tordue, rnontrant un e cellule pour­
vue de ses chro1natophores, c/z; des spores, sp, sunnontées de leur étui, x ; des 
soies anormales, sa. 

FiO'ure 2, vue valvaire rnontrant la disposition des s ies ordinaires. 
Figure 3, autre fragment stérile de coloni fonnée de cellules plus longues et 

pré entan t des foran1ens plus ouverts, f. 
Figure 4, fragment de colonie tordue, avec forarn ns plu étr its. -- sp, p r s 

complètes; v, valve primaire d'une spore en voie de formati n. 
Fi O'ure 5, vue valvaire d'un frustule de la figure précéd nt . 
Fi~ure 6, frag1nent de colonie à peine tordue, n1ontrant deux group c n-

tÎ ŒUS de soie anormales, sa, et remarquable par des éléments plus courts, parés 
par des foramens plus étroits . 

Figures 7, 9 et r r, fragments de colonies analogues à la précédente et repro-
duisant plutôt des spécimens du type co1npressu1n. 

FiO'ure 8, vue latérale d 'un fragment de colonie du n1ê1ne type . 
Figure ro, vue vah aire avec disposition des soies anormales. 

ÜBSERVATIONS. - Nous groupons sous la dénomination co1111nune de Ch . con­
tortu1n les variantes décrites par ScHÜTT sous des appellations différentes de 
Clz . contortuni, co1npressu11t et 11iedùt1n, mais qui ne nous paraissent pas spéci­
fiquement distinctes. Nous trouvons en effet dans nos rnatériaux 1 s ~ rm 
contortu1n rattachées par des transitions insensibles aux forrn co11tpr u11t, 
r emarquables par leur aspect plus trapu, leurs fru tul rn ins haut , 1 urs 
foramens plus étroits, la torsion n1oins accu ée de 1 nie·. lle - i sont toute-
fois de loin les plus répandues dans nos eaux . 

Nous ne 1 y avons jarnais vue produire auxo. por s que nous avons tant 
observées dans les produits planktoniqu . de mers de Barents et de I{ara et que 
nous avons figurées dans le n1érnoire relatif, planche XXV, figures 23 à 26 . 

Ch. armatum WEsTENDORP? 

(Pl. VII, fia. 30 à 35.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

Ch. armatum vVESTENDORP, repris de TRANS. Mrc., Soc. VIII, fig. 151, pl. 7, fig. T 2, dan 
V AN HEURCK, Synopsis: pl. LXXXI, fig. r à 4 et Traité, p 42 r, pl. 18, fig. 603. 
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CARACTÈRES. - Colonies assez larges, mais courtes, d'apparence di sloquée, 
fonnées d'un petit no1nbre de frustules étroitement groupés, sans forarnen inter­
cellulaire visible et porteurs de soies fines, courtes, diverse1nent orientées. 

Cette espèce ne nous est apparue que revêtue d'un enduit granuleux, très 
adhérent, qui empêche de saisir le contenu des frustules sans l'usage préalable 
d'un éclaircissant énergique . Ce n'est qu'alors qu'on peut apercevoir ce que nous 
prenons pour des chr.01natophores d'une forme spéciale, reproduite dans nos 
figures . Ceux-ci sont au nombre de deux dans chaque frustule) l'un cachant 
l'autre dans la vue sagittale. 

SPORES. - Nous ne lui connaissons pas de spores . 

FIGURES. - Figures 30 à 33, vue sagi ttale de divers fragments de colonie 
entourés d'une gaine granuleuse, g, rendue transparente par l'usage du chloral 
concentré. - clz, chromatophores figurés sous leur aspect le plus habituel. 

Figure 34, vue valvaire optique d'un frustule montrant la disposition des deux 
chromatophores pariétaux autour du noyau, n . 

Figur 35, re onstitution d'une colonie supposée dégagée de son revêtement 
granul ux. 

BSERVATIONS . - Nous n'avons rencontré cette curieuse espèce que dans les 
produits d'un coup de filet donné sur le bord de la n1er, à Ostende, en 
février I9 Io. Elle y est fort abondante, mais toujours enveloppée d'un enduit qui 
en rend les caractères fort difficiles à saisir et mê1ne pro blé1natiques. 

Malgré la déformation n1anifeste de l'objet figuré dans V AN HEURCK, défor­
mation due à l 'incinération de cet objet très peu silicifié, et la destruction du 
contenu cellulaire due à la inên1e cause, nous croyons devoir y rapporter notre 
espèce, trouvée également sur le littoral iin1nédiat . 

Nous devons remarquer toutefois que nous n 'avons pas trouvé sur nos spéci-
1nens les piquants aigus figurés par V AN HEURCK autour des soies et suggestifs 
probable1nent du nom d' arntatuni. Si ces piquants n'étaient que le fruit d'une 
illusion d'optique résultant des circonstances de l'incinération de l'objet figuré, le 
no1n d'arntatuni conviendrait peu à cette espèce, qui nous paraît au contraire très 
n1al d fendue. 

Nous regrett ns que des recherches faites pour nous procurer cette espèce dans 
des conditions plus favorables à l étude soient restées infructueuses. . 

1845 . 
1881. 
1889. 

1894. 

1897a 
190 (. 

1905. 

Ch. didymum EHRENBERG. 

(Pl. III, fig. 12 à 36.) 

SYNONYMIE E1 BIBLIOGRAPHIE. 

Ch. didymum EHRENBERG, p. 45 ( pores quiesceute ) . 
Ch. gastn"dium EHR. dans Synop~ is de VAN H EURCK, pl. LXXXIIhis, fig. l-2. 

Ch. niamillanmn CLEVE, p. 53. 
Ch. didymum CLEVE, p. 14, pl. I, fig. 3 et 4· 
Ch didymwn GRAN., p. 16, pl. I, fig. 8 à 10. 

Ch. protuberans CH "TT., dans APSTEIN, p. 41, non LA DERi: 
Ch. didy11.wm KARSTEN, p. 168, pl. XXXII (XllI), fig. II, IIa et IIb. 
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CARACTÈRES . - Colonies droites, rigides, non tordues, de longueur très 
variable. Frustules à valves concaves, pourvues au n1ilieu d\1ne protubérance 
hémisphérique, r emplie d 'une substance hyaline, homogène. Chromatophores de 
forn1e spéciale, au non1bre de quatre, disposés par paires aux deux extrérnités de 
la cellule. D e chaque paire de chro1natophores) un seul est visible en vue sagittale, 
l un cachant l 'autre. Soies accolées dès leur base, sur la ligne latérale ou à 
quelque distance en dehors de cette ligne) et détenninant alors des forarnens 
très larges . · 

Soies ordinaires finement barbelées, les tenninales plus fortes, plus rnanifes­
ternent spinuleuses, d'une courbure plus accusée. 

SPORES . - Spores quiescentes géminées, ornées de soies spéciales, courtes, 
courbes, lisses, épaisses à leur base, atténuées à leur extré1nité. 

GRAN, dans Nordz'sches Plankton) p. 79, réunit sous la même désignation 
spécifique les deux fonn es assez différentes qu 'on y distingue . 

a) Varz'été g-enuùza . - A soies accolées sur la ligne latéral 

(FIGURES I2 à 28 .) 

FIGURES. - Figure 1 2 . Portion de chaînette forte dont les soies terminales , st, 
sont visiblen1ent barbelées, rnême vues dans l 'eau; les autres le sont aussi, mais 
ne traduisent ce caractère qu'à sec ; n, noyau; ch, chromatophores; /, foramen. 

Figure r3. V ue valvaire 111ontrant la fonn e écrasée des valves et les filaments 
gommeux, sg-, qui irradient souvent autour de la soudure des soies . 

Figure r8. Portion de chaînette à frustules plus longs , mais aussi plus étroits, et 
séparés par des foramens,/, très ouverts. Outre les soies term inales, st, on en voit 
d'autres, st', déjà différenciées des soies ordinaires et destinées sans doute à deve­
nir terminales après décollement. - clz, chrom atophores; n, noyau . 

Figure 19. Vue valvaire montrant les chromatophores, clz, g 111jn ·dan ha u 
valve, réunis par le pyrénoïde qui occupe la protubérance al air ntral ,. 

Figure 22 . Fragrnent de chaînette à foram ns plu tr il ; clz , chromato-
phores; n, noyau. 

Figures 25, 26 et 27. Vues latérale, sa ittale et valvaire d'une chaînette à 
forarn ens très étroits et montrant le chrornatophores sous ces trois aspects. 

Figure 28. Vue sagittale d 'un fragment de chaînette réduite aux dim ensions 
presque minimales . 

L es spores affectent de aspects différents et présentent des rapports différents 
avec les cellules stériles . 

Elles s'observent généralernent à l' état libre 7 gén1inées et complètement déga­
gées des matricules qui leur ont donné naissance . 

Les figures I4, I5 et I7 en r eproduisent des spécimens de calibre différent. 
La figure r 6 en montre un spécirnen anormal, par suite d'un arrêt de dévelop­

pe1nent sans doute . 
La figure 2 0 reproduit deux couples de spores rattachées par les rnem bran es de 

deux des cellules génératrices . 
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La fig ure 2 r en donne un couple incomplètement développé encore engagé 
dans u ne partie des matricules . ' 

La figure 23 montre deux spores séparées par un frustule resté étranaer à leur 
produ ction . 

0 

La fig are 24 e°: pr.:serrte, enfin t;n couple à développ_ement inégal, dont l'un des 
m e1n bres est ino1ns avance que 1 autre et est encore inclus dans la cellule géné­
r a trice . 

b) Variété anglz"ca (GRuNow) . - A soies accolées loin de leur base et en 
d eh ors de la ligne latérale. 

(FIGURES 29 à 36 .) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

188 r. Ch. furcellatum v. a11glica GRuNow., dans VAN HEURCK. Synopsi , pl. LXXXII, 
fig. 3· 

1897a. Ch. did mum v. lo11gicruris CLE VE, p. 2 r, pl. I, fig. 1 r. 
1901. li. loncricrure TENFELD et SCHMIDT, p. 154. 
1902. h. angliczmi OSTENFELD, p. 233 

Figures 29, 30 et 3 r . Différentes vues d'un 1nê1ne spécirnen : 29, sagittale; 
30 , valvaire; 31, latérale, un peu oblique. 

Figures 32 et 33. Fonnes les plus courantes : à soies terminales droites, 
st, fiaure 32 ~ à soies terminales courbes et plus différenciées, figure 33 . 

Fiaures 34, 35 et 36. Spécimens variés présentant d 'une façon exagérée les 
caractères particuliers à la variété . On remarquera, entre les figures 35 et 36, 
l 'énorme disproportion des dimensions de hauteur et de largeur des frustules . 

ÜBSERVATIONS. - Les représentants de la variété genztz'na s'observent couram­
m ent dans la mer flamande, particulièrement en septe1nbre. 

u,r de la variété anghca y sont beaucoup inoins répandus et ne s'observent 
qu'à l ' tat sp radique . Nous en avons rnême rencontré jusque dans ·les eaux légè­
r rnent saumâtr s d la crique de Nieuwendam . 

Groupe B. - Cryptoleucdae . 

Un ou deux chro1natophores confondus avec le cytoplas1ne. 

Ch. cinctum GRAN. 

(Pl. IV, fig. l à 12.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1897a. Ch. cincturn GRAN., p. 24, pl. II, fig. 23-27. 

1900 . Ch . incurvwn JÜRGENSEN, p . 13, non BAILEY. 
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CAR:\CTÈREs. - P etite espèce dépourvue de caractères végétatifs saillants et 
difficile à reconnaître quand les spores font défaut. 

Frustules p etits, à section sagittale rectangulaire, à chromatophore unique, 
diffus, à ceinture inapparente et à fora1n ens linéaires . L es soies ordinaires sont 
fines, dirigées perpendiculairement à l'axe et fort divergentes entre elles. 

SPORES. - Spores géminées, produites dans des cellul es jun1ell es, intiine1nent 
réunies par des soies pl us fortes , soudées sur un certain parcours et récurvées 
plus loin en sens inverse, de manière à fonner ceinture autour des b ases rappro­
chées des deux spores. 

FIGURES. - La figure I en reproduit un fragm ent d e chaînette stérile; clz, 
chromatophore . 

La figure 2 en est une vue valvaire optique rnontrant la divergence des soies 
dans un plan transversal à l 'axe de la chaînette . 

La figure 3 en n1ontre l 'é laboration des spores aux dépens de ce llules ju1nell es . 
L a figure 4 en donne l 'aspect des spores mûre , sp, en place, dans un fragment 

de colonie fertile. 
La figure 5 r eproduit la inê1ne étape dans une chaînette x epti nnellem nt 

étroite . 
Les figures 6 e t I2 en représentent des spores gé1ninées, devenues libr , n 

vue saaittale . 
Les figures 7, 8, 9, IO et II en donnent différents aspec ts, en vu e valvaire. 

ÜBSERVATIONS. - Nous considérons cette petite espèce co1nn1e rare dans les 
eaux de la mer fla1nande, au in oins à l'état sporifère. Elle peut en effet passer 
inaperçue à l 'é tat stéril e . 

Ch. Scolopendra CLEVE. 

(PL IV, fig . 13 à 20.) 

BIBLIOGR PRIE. 

i896b. Ch. Scolopendra CLEVE, p. 30, fig . 4. 

r897a. Ch. Scolopendra GRAN., p. 24, pl. IV, fi" 52-53 . 

19oob. Ch. Scolopendra GRAN., p,. 122, pl. IX, fiO'. 23-2+ . 

r9ot. Clz. Scolopendra ÜSTE TFELD, p. 295. 

CARACTÈRES . - Colonies de petite taille, faibles 1 souvent rendues onduleuses 
par pression sous le couvre-objet, où on les reconnaît facilement par leur position 
latérale, qui es t la plus stable et conséque1n1nent la plus habituelle. 

Cette position est en effet commandée par la direction des soies, qui est p erpen­
diculaire au plan sagitta l. Ces soies sont en outre garnies1 à une certaine distance 
de leur base, de nombreux appendices très ténus et très courts, qui retiennent une 
substance inucilagineuse . · 

Les frustules présentent une ceinture nettement déli1nitée . 
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SPORES. - Les spores gé1ninées se produisent ici aussi dans des cellules sœurs, 
dès la division qui leur a donné naissance. Les soies plus fortes, mais plus courtes 
que les ordinaires, sont soudées à leur base et courbées ensuite d'une façon ana­
logue à celles de l'espèce précédente, mais sans déterminer une ceinture aussi 
complète; car elles présentent) vers leur extré1nité, une flexion en sens contraire 
de la courbure initiale. 

FIGURES. - La figure l 3 en donne la vue latérale d'un frag1nent de colonie, 
dans sa position habituelle. On remarquera son analogie avec un mille-pattes ou 
avec un scolopendre, que son nom suggère. 

La figure 14 en montre la vue valvaire optique, avec l'orientation spéciale des 
soies, toutes perpendiculaires au plan sagittal. 

La figure 15 en reproduit un fragment de colonie sporifère. On y voit les 
cellules sœurs, issues d'une dernièr e division, étroitement unies, sans forarnen 
intermédiaire et pourvues de soies courbes, lisses, plus courtes que le autres. 
Dans certains de ces couples de cellules sœurs, les spores géminées, sp, sont déjà 
formé es . 

La figure r 6 en n1ontre une spore isolée, en vue latérale un peu oblique. 
La figure 17 en fait voir une autre en vue sagittale un peu oblique. 
Les firrure 18, 19 et 20 en sont des vues valvaires diverses. La figure 2oen 

particulier pourrait être confondue avec les vues similaires de l 'espèce cinctu1n, 
si l'on ne reinarquait la courbure inverse de l'extré1nité des soies . 

OBSERVATIONS. - Cette espèce, très rare dans la iner :8.a1nande, ne paraît s'y 
observer q u 'accidentelle1nent. 

1856. 

1880. 

1896a . 

1897a. 

r897b. 

1910. 

Ch. furcellatum BArLEY. 

(Pl. IV, fig. 21 à 27.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

h. j1trcellatwn BAlLEY, pl. l, fig. 4· 

Ch . furcellatum CLEVE et GRUNOW, p. 120, pl. VII, fig. 136 et 137. 

Cli. furcellatum CL~ V ~ , p. 7, pl. II, fig. 6 et 7. 
C!t. furcellatum GRAN., p. 25, pl. IV, fig 48-49 . 

Ch. furcellatum GRAN., p. 19, pl. I, .fig. 15 et 16. 

Ch. furcellatlt1n MEu_ rrER, p 2+0, pl. XXVII, fig. 11 à 16 et pl. XXVIII, fia. 2 et 3. 

CARACTÈRES. - Colonies difficiles à distinguer de celles de Ch . cùzctunz quand 
les spores font défaut. Elles en reproduisent les caractères généraux. 

Spores. -Celles-ci, au contraire, offrent un excellent caractère distinctif par leu~s 
soies presque droites, soudées assez,. longuement à leur b~se et séparées plus loin 
sous un angle très aigu . Ces spores sont égalernent gé1n111:ées et fonnées, com1ne 
celles des deux espèces précédentes, dans des cellules JUn1 elles. 
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FIGURES . - La figure 2 I en inontre un frag1nent de colonie sporifère, avec 
des spores, sp, en situation nonnale et, plus haut, deux cellules jumelles, unies 
intiine1nent par des soies parallèles, dans lesquelles auraient pu se produire des 
spores également. 

La figure 22 en es t une vue valvaire inontrant l 'allure des soies ordinaires. 
Les figures 2 3 et 2 S en reproduisent des spores géminées, devenues libres, en 

vue sagittale. 
Les figures 24 et 26 en donnent des vues valvaires . 
La figure 27 en inontre une spore isolée de sa voisine. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce est très rare1nent rencontrée dans les eaux 
flaman~es, inê1ne à l 'é tat de spores, forme sous laquelle elle est moins sujette à 
passer inaperçue. 

On re1narquera que les quatre dernières espèces dont il vient d 'être question : 
dz'dy1nunz, cz'nctuni, S colopendra et furcel!atuni, ont toutes pour caractère cominun 
la gémination des spores . 

De ce chef, elles pourraient être réunies dans une section commune si la fonne 
si spéciale des chroinatophores de l 'espèce dz'dy1nu112 n'en brisait l'hoinogénéité. 

Ch. constrictum, GRAN. 

(Pl. IV, figures 28 à 32. ) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1897a Ch. constrictwn GRAN., p. 17, pl. I, fig. rr à 13. Pl. III, fig 42. 

CARACTÈRES . - Colonies rubanées, droites, assez rigides, à soies terminales 
différenciées et paraissant fine1nent barbelées à sec. . 

Frustules à valves concaves) laissant entre eux des foran1ens lancéolés ou très 
faiblement étranglés au milieu . Chromatophore diffus, particulièrement r ma é 
contre les deux valves . Ceinture assez large, limitée par de ill n pr f n 
Soies ordinairement divariquées, accolées sur le bord inê1n de· al ·, ·u1 niveau 
des lignes latérales de la colonie. 

SPORES . - Spores q uiescentes situées au inilieu de la inatricule, avec deux 
valves inégalement bo1nbées et garnies l'une et l 'autre de piquants nombreux, 
inais très faibles . 

FIGURES. - Figure 28 . Vue sagittale d'un fragment de colonie qui synthé­
tise les caractères de l'espèce . - ch, chromatophore; n, noyau; st, soies tenni­
nales; sa, soies latérales différenciées co1111ne les terminales . Les autres, quoique 
plus minces, accusent néanmoins une fine structure qui ne devient visible que 
dans les préparations en voie de dessiccation. -f, foramen; s, sillons limitant la 
ceinture; sp, spores quiescentes; v, valve priinaire; v', valve secondaire. 

Figure 29 . Vue latéra le de quelques frustules vides. 
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Fig.ure 30. V t~e sagittale d'un fragment de colonie plus étroite
1 

avec des spores 
en v.01e d'évolution, représentées seulement par la valve primaire

1 
v . 

Figure 31. Vue valvaire, inontrant l'orientation des soies . 
Figure 32. Etapes du développement des spores, sp. - v, valve primaire; 

v', valve secondaire. 

ÜBSERVATION. - Cette espèce est fort rare dans nos eaux . 

Ch. coronatum GRAN. 

(Pl. IV, figures 33 à 43.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

r897a. Ch. coronatmn GRAN., p. 22, pl. II, fig. 28-31. 

CAR CTÈRES. - Colonies droites, de diinensions moyennes, fonnées de frus­
tules à valves concaves qui se touchent par leurs angles, en ménageant des 
foramens lancéolés. Ceinture large. Soies divariquées, accolées dès leur origine, 
sur la ligne latérale de la colonie. Soies terminales peu différentes des autres1 

si ce n'est par leur direction. Chro1natophore diffus, étendu à toute la ce1lule. 

SPORES. - Les spores quiescentes sont très caractéristiques. 

Exemptes de piquants sur la partie convexe des deux valves, les spores, formées 
au 1nilieu des cellules inères, sont logées dans une gaine qui les dépasse des deux 
côtés et qui revêt intérieuren1ent la membrane des matricules. 

Du côté de la valve primaire, cette gaine s'infléchit d'abord vers l'intérieur, en 
se plissant, et ne se rattache que plus haut à la rnern brane de la rnat1 icule, sous la 
forme d'une zone étroite dont le bord supérieur est crénelé. 

u ôté opposé, elle s'accuse davantage co1n1ne un épaississe1nent uniforme de 
la matricule. 

Sa structure est ainsi plus compliquée que celle que lui assigne l'auteur de 
l'espèce. 

FIGURES. - Figure 33. Vue sagittale d'une portion terminale de chaînette. -
ch, chro111atophore; n, noyau; f, forain en; sp, spore; v, valve primaire, surmon­
tée des plissements qui la rattachent à la zone c; v', valve secondaire, rattachée 
à la gaine, g. 

Figure 34. Vue valvaire, rnontrant l'allure des soies divariquées. 
Figure 35. Vue latérale d'une colonie fertile. Mên1es désignations que pour la 

figure 33. . . 
Figure 36. Portion tenninale d'une chaînette plus étro1te . Même .légende enco_re . 
Figure 37. Fonnation de la valve primaire des spores. En voie d'élaboration 

en a, elle est co1nplètement forn1ée en b. . . . . . 
Figures 38 et 39. Vues obliques de la valve prnnaire, pnses sous des 1nc1dences 



32 ALPH. MEUNIER. 

diverses. - c, désigne la couronne, à bord supérieur crénelé, qui sunnonte les 
pli se1nents que la gaine subit dans sa partie inférieure . 

Figure 40. Aspect fréquent des frustules sporifères brisés au niveau de la zone c, 
dont on saisit bien alors les crénelures terminales. 

Figure 41. Aspect sagittal de deux frustules sporifères de grandes dü11ensions . 
1\1ême légende que dans la figure 33 . 

Figure 42. Aspect valvaire de la spore. La projection des plissements incurvés 
de la gaine supérieure y dessine des stries inal délin1itées qui rayonnent briève­
ment vers l'intérieur. 

Figure 43. Vue stéréoscopique d'une spore complète, dégagée de sa matricule. 
- c, zone supérieure en forme de couronne; g, gaine inférieure . 

ÜBSER\ ATIONS. - Cette espèce n'est jamais con1mune dans le plankton de la 
iner flamande. Elle s 'y inontre toutefois r 'gulièrement vers le mois de septen1bre, 
époque à laquelle la gestation des endospores la signale à l'attention d'une façon 
plu spéciale. 

Ch. seiracanthum GRAN. 

(Pl. IV, figures 4 4 à 5 r.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

l897a. Clt. set'racanthum GRAN., p. 21, pl. III, fig. 39 à 4r. 
1905. Clt. sei'racauthum KARSTEN, p. 168 , pl. Pl. XXXIII (XIV), fig. 15. 

CARACTÈRES. - Colonies droites, comparables pour les di1nensions à celles de 
la précédente, mais s'en distinguant par la forme des fora1nens, qui sont plus 
larges et légèrement étranglés au inilieu, comme dans l'espèce dz'adeuia, avec 
laquelle elle offre beaucoup d'analogie d 'aspect, à l'état stérile. Un seul chroma­
tophore diffus autour d'un noyau clair, assez gros. Ceinture distincte. ie di a­
riquées, croisées à peu de distance de leur origine et insérées san retrait n tabl 
sur le bord des valves. 

SPORES. - Les spores ne sont pas sans analoo-i a Iles d l 'espèce HTez'ss. 
flogù, dont un peu d 'attention suffit tout f is à 1 distinguer. 

La valve pri1naire, plus ou inoins r nfié , est couverte de piquants longs et 
ténus. 

La valve secondaire, d 'abord nue, ne se renfle guère que dans sa partie médiane 
et ne s'orne que plus tard de piquants qui n'apparaissent que sur le bouton 
central, lorsque celui-ci, com1ne il arrive souvent, proémine au-dessus d'un 
étranglement plus ou 111oins inarqué . Du côté de la valve secondaire, des fibrilles 
très délicates descendent du bord de l'anneau en s'appliquant contre la paroi de 
la matricule. 

FIGURES. - Figure 44. Vue sagittale d 'un"e partie de colonie stérile. - n, noyau; 
/, foramen. 

Figure 45 . Vue valvaire montrant les soies divariqué s. 
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Figure 46 . Vue sagittale de deux frustules en possession de la valve primaire, v, 
des spores, mais dépourvus déjà de leur portion externe. Les piquants sont encore 
très courts sur le somn1et des valves . - n, noyau, dans le cytoplasme rassemblé 
sous la valve primaire des spores . 

Figure 47. Vue saaittale de valves priinaires de spores entièrement inclu e 
dans leurs génératrices . Les piquants ont ici tout leur développement . 

Figure 48 . Vue sagittale des frustules en possession de spores dont le alve 
secondaires, v', sont encore nues . 

Figure 49 . Deux portions de frustules munies de spores corn plètement dé eloppées 
et ornées de piquants déliés sur les deux valves. Les valves secondaires v' ont i i 
l égèrement bombées ;fi, fibrilles appliquées contre la paroi in terne de la inatricule . 

Figure 50 . Spore libre . - v, valve primaire; v', valve secondaire · fi, fibrille 
descendant du bord de l 'anneau . La valve secondaire est ici fort ment rele ée en 
bouton central qui porte seul des spinales. 

Fia-ure 5 r . Spore complète encore enaaaée dans sa inatricule du côté de la 
valve secondaire. Elle pré ente ensiblement le même a pect que la p récédente . 

ÜBSERV TIONS. - N ou n'avons rencontré cette espèce en assez arande abon­
dance, à 1 état fertile, que deux ou trois fois dans 1 espace de dix an . Peut-être e t­
ll e plu fréquente en réalité à l 'état stérile et a-t-elle été confondue avec "'/z . 

dz.ade11za, a ec laquelle elle présente alors de arandes analoaies d 'aspect. 

Ch . diadem a EHRENBERG. 

(Pl. V, fio· . l à 9.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1854. Syndendrium diadema EHRE_ BERG, pl. 35. A. XVIII B, f\a 13. 
l88r. Ch. distans v. subsecunda GRU ON, dan~ le Syno1ri de VA~ HEURCK, pl. LXXXIlb1

, 

fia.6et7. 
i883. Ch. paradoxwn v. Lüdersii E_ GLER, p. Ir. 

1888. Ch . species CH .. rr,p.37. 
1894. Ch. curvisetwn pr parte CLEVE, p. 12, pl. I, fia. 5. 

1895. Ch. paradoxwn H TT, 1. 37. 

1895. Ch. Clevei ScHÜTT, p. 40. fig . 8a, b. 

1896. Ch . Groenlandicwn CLEVE, p. ï, pl. II, fia . 3 à 5. 

1896. Ch. Ralfsii CHÜTT, p. 53, fio-. 63b, non CLEVE. 
1897a. Ch . diadema GR N, p. 20, pl. II, fia. 16 à 18. 
1899 . Syndendriwn diadema EHRENBERG, dan V AN HEURCK, Traité, p. 427, fia. r 46, dan 

le texte. Spore. 

1910. Ch. diadema MEUNIER, p. 232, pl. XXVI, fio·. 15 à 23 . . 

C RACTÈRES . - Colonies droites, rigides, longue , généralement terminées par 
des soies différenciées, plus fortes et légère1nent barbelées. 

s 



3-l ALPH. M E I E R. 

Frustules rectangulaires, en vue sagittale, à ceinture visible, à valves un peu 
renRées au milieu, à soies insérées un peu en retrait sur les bords arrondis des 
valves, sondées à leurs vois ines à quelque distance de leur origine et divariquées 
après leur soudure . 

Foran1en de forme oblongue, un peu rétrécis au milieu. 
Chron1atophore unique, diffus ; noyau petit, central. 

SPORES. - Spores quiescentes caractérisées par leur valve primaire assez peu 
renflée, mais surmontée d 'excroissances en non1bre variable, qui se tenninent par 
des ramifications dichotomiques de plus en plus ténues et aboutissant enfin à la 
paroi de la matricul e . Valve secondaire légère1nent r enflée vers son milieu et 
cornplète1nent nue. 

FrG RES. - Figure 2, vue sagittale d'un frag1nent de colonie stérile; clz, chroma­
topbore ; n, noyau; /, foramen; st, soies terminales; st', soies destinées à devenir 
terminales. 

Figure r, vue valvaire, inontrant la direction des s i s en dehors du plan 
sagittal. 

Firrure 3 vue sagittale d'un fragment de colonie sporifèr . n distingu d s 
spores achevée3, sp, avec leur valve pri1naire, v, et leur valves condair , v' . n y 
assiste en outre, à l 'élaboration, dans deux autres frustules, de la val e prin1aire 
d 'autres spores dont on voit poindre les excroissances . 

Figures 4, 5 et 8, vues sagittales de spores i. olées portant un no111 bre variable 
d'excroissances . 

Figure 6, vue latérale d'une portion de colonie sporifère à différents degrés de 
développement. ' 

Figure 7, vue sagittale d'un fragrn en t de colonie moyenne qui synthétise les 
caractères de l 'espèce, sous ses dimensions les plus usuelles dans nos eaux . 

Firrure 9, frag1nent de dimensions plus restreintes d'une colonie également spori­
fère, dans laquelle les spores n'ont qu 'un nombre très lünité d 'excroissances 
val vair es, deux ou trois. 

ÜBSERVATIONS. - Les spores connues et décrites avant l' sp qui 1 pr duj-
saiL expliquent la fausse attribution qui en a été faite . C' . t, n utre, une spèce 
de grande extension dont la synonymie con1pliqu 'e a n la notoriété ancienne 
et la grande dispersion. Elle est aus i c1 1111 ux r pr sentées dans la 111er 
flamande. 

Ch. laciniosum ScaüTT . 

(Pl. V, rirr. 1 o à 1 3.) 

.. YNONYM IE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1894. Ch. distans CLE VE, p. r4, pl. II, fig . 3, non 1873b. 

1895. Ch. laciniosum CHÜTT, p . 38, fig . 5 a, b, c. 

1896b. Ch. commutatwn CLEVE, p. 28, fig . 9, ro. 

r897a. Ch. laciniosum GRAN, p. 17, pl. I, fig. 4 à 7. 

1910. Ch. laciniosum MEUNIER, p. 235, pl. XXV I, fig. 2_t à 3r. 
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CARACTÈRES. - Chaînettes droites, formées de frustules distancés, qui 1nénacrent 
entre eux des foram ens presque aussi grands qu 'e ux-mêmes. Le protoplasme

0 

n'v 
fonue habituellement qu'une masse peu den3e, accu1nulée, avec le noya u, contr~ 
l'une des deux valves. 

Valves notablement déprimées vis-à-vjs de la ba e des soies , inais présentant 
d'autre p:trt, au m oins dan3 les spéci mens larges, un lég0r renflement central que 
l 'on ne trouve pas dans les échantillons plus étroits. 

SPORES . - Les spore,, , placées vers le inilieu des inatricules, sont cr lab re sur 
les deux valves et d épo urvues de tout appendi ce; la valve primaire e t plu 
rebondie que la secondaire. 

FIGURES . - Fia- ure r r, vue sagittale d'une portion terminale de colonie a ez 
large, avec des cellules végétatives: ch, chro1natophore ; n, noyau; et d 'autre 
sporifères: sp , spores; v valve priinaire; v' , valve secondaire . 

Figure ro, v ue valvaire de la colonie . 
Fia-ure 12, v ue latérale d 'un fragment de colonie fertile, inontrant l 'orientation 

des soi s t nninal es . Celles-ci ne sont différenciées des autres que par leur 
dire tion. 

Figure 13, vue valvaire d 'une colonie plus étroite. On y voit outre des spores, 
sp, le noyau central, n, au 111ilieu du chro111atophore, c!t, égale1nent adhérent aux 
deux valves d 'un frustule végétatif. 

OBSERVATION. - Cet te espèce est fort rare dans lainer fla1nande . Nous l 'avons 
trop peu observée pour pouvoir la distinguer de Clz . breve du même auteur, si 
toutefois cette dernière a une réelle valeur objective . 

1893. 

1895. 

Iè~96. 

l9oob. 

1901. 

1902. 

1904. 

Ch. holsaticu1n ScHüTT. 

(Pl. V, fia- . 14 à 18.) 

Y.:.JO~Y:.V.UE ET BIBLIOGRAPHIE 

Ch. hulsaticwn CH '"cr, p. ~o, fig. 9 a, b. 

Ch. leve ScH .. TT, p. 39, fig. 6 a, b. 

Ch. balticwn CLEVE, p. 28, pl. I, fi a- . 2 . 

Ch. GraniiCLEVE, p . 25, fig . 7 et 8. 

Ch. balticum ÜST ENFELD, p. 298. 

Ch. leve GRAN, p. 179. 

Ch . holsaticwn GR AN, p. 540. 

CARACTÈRES . - Colonies droites, assez fragiles, à frustules rectangulair.es, 
séparés par des fora1nens larges, de fonne. re~t~ngul.aire, aussi. La désagrégat10n 
facile des chaînettes en 111ontre souvent les ind1v1dus isoles . 

Chro1natophore unique et noyau central. 
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Soie ordinaire ténues et divariquées; soies terminales assez rapprochées de la 
direction de l'axe des chaînettes. 

SPORES. - Spores peu renflées sur les deux valves et pourvues de nombreux 
piquants ténus, plus accusés toutefois sur la valve prin1aire que sur la valve 
econdaire . 

FIG RES. - La figure r 5 en reproduit une partie tenninale de colonie en vue 
agittale . On y re111arque un couple de spores achevées, sp, avec leurs deux 

valves, v et v', et un autre représenté seule1nent par les valves primaires) v . 
La fi?"ure 14 en inontre une vue valvaire . 
La figure r6 en représente une portion sporifère d'une colonie plus étroite . 
La figure r 7 en donne une colonie courte) limitée des deux côtés par des soies 

terniinales. - n, noyau; ch, chromatophore diffus dans le cytoplasme plus dense 
sous le deux valves. 

La figure r8 reproduit, vers le haut, un frustule sporifèr assez large et, vers le 
bas, des frustules végétatifs plus larges que longs . 

La figure 19 inontre un frustule terminal isolé t pourvu d'un por . 
La fiaure 20 en donne la vue valvaire de la spore. 

ÜBSERVATION. - Cette espèce, plus propre aux régions du Nord, n s'obs rv 
dans nos eaux qu 'à l'état sporadique . 

Ch. Schüttii CLEVE . 

(Pl. V, fig. 21 à 30, et pl. VI, fig. l à 6.) 

SYNONYMIE ET BIBLI GRAPHIE. 

r 888 . Ch. species ScHUTT, pl. III, fig. 2 à 3. 

1894 . Ch. Schiittii CLEVE, p. 14, pl. I, fig . 1. 

i896. Clz. parado:t:um Schiittii SCHÜTT, p. 93, fig. 63A. 

l897a. Ch. SchiUtii GRAN, p. 19, pl. II, firr. 19, 20. 

1897a. Ch. TVzüei GRAN, p . 19, pl. I, fig. 47. 

H)IO. Ch . Sclziittii MEUNIER, p. 236, pl. 7 XVI, fi " 32 à 35 . 

CARACTÈRES. - Colonies droite , à frustules quadrangulaires qui se touchent 
par leurs angles aiaus et ne lai ent entre eux que des foram ens très étroits . 

Chromatophore unique diffus; ceinture étroite. 

SPORES . - Spore quiescentes, globuleuses et épineuses sur les deux valves. 

Nombreux sont, dans nos inatériaux, des Chaetoceros qui joignent à ces caractères 
commun d'autres particularités d'aspect, auxquelles il paraît difficile d'attribuer 
une valeur spécifique, inais dont on peut tenir co111pte pour les distinguer comme 
'ariété distinctes. 
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Variété genuz'na . 

Soies terminales plus fortes, très divergentes d'abord de l'axe longitudjnal de la 
colonje et prenant plus loin, après une courbe assez brusque, une direction presque 
parallèle à cet axe . 

Nous y rattachons les spécimens reproduits dans les figures 2 r à 26, pl. V. 

FrG URES . ·- Figure 2 r, vue valvaire montrant l'allure des soies ordinaire . 
Figure 22, vue latérale de quelques cellules vides . 
Figure 23, vue sagittale d'une colonie de grandes dirnensions, qui ynthéti e 1 s 

caractères de la variété : st, soies terminales; st', soies destinées à devenir ter­
minales; ch, chromatophore; n, noyau; /, foramen; sp, spore, avec valve pri­
maire, v , et valve secondaire, v'. 

Figure 24, vue valvaire de la spore. 
Fio·ure 25, vue la érale, un peu oblique1 d'une portion terminale de colonie 

porifèr . - v, alve primaire; v', valve secondaire . 
Fi ·ur 26, vue sagittale d 'une colonie formée de deux frustules seulement. 

Varz'été Willei (GRAN). 

(Pl. V, fig. 27 à 30.) 

. Soies terminales à peine plus fortes que les autres et divergentes sous un ano-le 
aigu. 

Figure 27 1 vue sagittale d 'une grande colonie sporifère avec chromatophore, 
ch, souvent dégarni vers le milieu, où se loge le noyau n, surtout lorsque celui-ci 
se divise, nd. 

Les spores, sp, sont aussi à deux valves épineuses, v et v'. 
Figure 28, vue sagittale d'un fragment terminal de colonie sporifère . 
Fi ure 29, vue sagittale d 'une portion tenninale de colonie très étroite . 
· jgure 30, autre vue sagittale d'une portion terminale de colonie de dimensions 

moyenne . - Même légende. 

V ar z'été circz'nalz's1 var . nov . 

lPl. VI, fig. I à 6.) 

Soies toutes recourbées en cercle autour de la colonie, les terminales comme 
les autre . 

PLANCHE VI, figure r, vue valvaire. . 
Figure 2, vue sagittale d'un exemplaire stérile. - ch. ~hromatophore drffus. 
Figure 3, vue latérale d 'une portion fertile de colonie. - sp. spores en for-

1nation. 
Fic;ure 4, vue sagittale d'une colonie renfennant des spores complètes et 

d'autres en voie de formation. 
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Figure 5, vue latérale d'un fragment de colonie pourvue de spores plus 
relevées. 

Figure 6, vue sagittale d'une colonie de faible calibre. 

ÜBSERVATIONS. - L'étroitesse de la ceinture, l'exjguité des fora1nens et l'iden­
tité des pores, spinuleuses sur les deux valves, sont autant de caractères com-
111uns q uj nous forcent à considérer ces diverses modalités com1ne des variantes 
d 'un même type spécifique, malgré l'allure des soies qui sont loin d'affecter 
toujours la fonne et la courbure que les auteurs accordent à l'espèce et que nous 
ne constatons que dans la variété genuùia. 

On remarquera que nous avons cru devoir y rapporter les formes attribuées à 
l'espèce Wzllez· GRAN, que son aute11r a pu considérer co1n1ne autonome avant 
den avoir pu observer les spores. 

Toutes ces variétés du type Ch . SclzzUtz"i se rencontrent fréquen11nent dans les 
eaux belges. 

Ch. dipyrenops sp. nov. 

(Pl. VI, fig. 7 à 12.) 

CARACTÈRES. - Nous donnons ce no111 à une fonne de Chaetoceros facile à 
reconnaître à ses deux chro1natophores pourvus chacun d'une sorte de pyrénoïde 
et dont la position respective varie à l'intérieur des frustules. Ceux-ci sont dis­
posés en chaînette droite, assez fragile. Ils e touchent par les angles saillants de 
leurs valves concaves et détenninent entre eux des fora1nens fusifonnes de 
l' extré1nité desquels des soies assez ininces et non structurées divergent dans des 
directions variées. La ceinture, assez large, ne s'observe qu'avec difficulté dans 
les spécimens les plus grands. 

SPORES. - Spores globuleuses, à deux valves presque égale1nent bo1nbées et 
ornées de courts piquants, co1nme dans l'espèce précédente. 

FIGURES. - Figure 7, vue valvaire, avec l'orientation 1e à 1 ur 
naissance. 

Figure 8, vue sagittale d 'un frag1nen t de col nie, in ntrant la disposition 
variée des chromatophores, ch. 

Figure 9, vue sagittale d'une portion de Ionie large dont les chro1natophores 
occupent tous une position latérale. - n, noyau. 

Figure ro, colonie plus étroit chez laquelle les chro1natophores occupent des 
. positions variées, en rapport sans doute avec les phéno1nènes de division. 

Figure r r, colonie fertile dans laquelle on assiste à la fonnation des spores, 
avec l'entrée des deux chromatophores, clz, sous la valve primaire, v ,·on y observe 
en outre des spores parachevées, sp, et les chro1natophores de cellules végéta­
tives. 

Figure r 2, vue latérale d'un fragment tenninal de colonie, avec des spores, sp, 
et l 'aspect des chro1natophores, sous cette incidence. 

ÜBSERVATION. - Cette espèce n'est pas sans analogie avec une autre, 
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Ch . tetras, créée par KARSTEN, 1906, pacr. r67, pl. XXXII (XII I), fier . 10 et 
ro a, et caractérisée, à l'état normal, par quatre chro1natophores du même aspect 
que dans la nôtre . 

Cet aute~r n'en sign~le p~s le~ spores, ce qui, nous empêche d'urger d~vantacre 
la comparaison; mais il lui ass1gne du reste d autres caractères accessoJre que 
nous ne retrouvons pas dans nqtre dip rrenops . Celle-ci n'est pas rare dans certain 
échantillons de plankton originaires du littoral belge._ 

Ch. simile CLEVE. 

BIBLIOGRAPHIE. 

1896b. Ch. simile CLEVE, p. 30, pl. I, fig. r. 

l897a. Ch. si?nile GRAN, p . 15, pl. IV, fier. 55. 
1910. Ch. simile ME NIER, p. 245, pl. XXVII, fier. 37, et pl. XXVIll, fig.~· 

RA TÈRE . - Cellules libres ou groupées en colonies linéaires, crénéralernent 
court . Fru tules à ceinture étroite, très rapprochés, ne laissant entre eux que 
des fora1nens étroits, qui sein blent coupés en deux par le renfleinent médian des 
valves qui se touchent au centre. Soies ordinaires émergeant du sommet des 
angles et se soudant un peu en dehors de la ligne latérale, pour garder ensuite une 
direction droite qui s'écarte fort peu du plan sagittal. Soies terminales rare1nent 
observables, s'inclinant davantage dans la direction de l'axe longitudinal de la 
colonie. 

Deux chro1natophores diffus, plus condensés sous les deux valves. 

SPORES. - Spores globuleuses, garnies de pointes courtes sur les deux valves. 

FIGURES. - Figure r 3, vue valvaire montrant l'allure des soies, peu divergentes 
du plan sagittal. 

Figure r4, vue sagittale d'une portion de colonie stérile . - ch, chro1nato­
phores; /, f rarnen. 

Figure r 5, vue sagittal d'un fragment de colonie sporifère. - sp, spores; 
v, valve priinaire; v', valve secondaire. 

Figure r6, vue sagittale, avec formation des spores, sous la valve primaire, v, 
desquelles on voit se condenser le cytoplasme, ch. 

Figure r 7, vue sagittale d'une partie terminale de colonie sporifère, formée de 
cellules plus hautes, rnais inoins larges. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce ne s'observe qu'exceptionnellen1ent dans les 
eaux belges. 
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Ch. anastomosans GRuNow. 

(Pl VI. fio-. 18 à 23.) 

SY~ONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1883 Ch. anastomosaus GRu~ow, dans VAN HE RCK, Synop is, pl. LXXXII, fig. 6-8, 

1897a Ch. exteruum GRAN, p. 25, pl. III, fig . 44-45 . 

1897a. Ch a11astomosa11s CLEVE, p 2 0 . 

19or. Ch. a11astomosa11s ÜSTENFELD, p. 295, fig. 8. 

CAR CTÈRES . - Cellules quadrangulaire , douées de deux chro1natophores 
diffu appliqués contre les valves. Celles-ci ne se touchent pa directe1nent dans 
les colonies fragiles auxquelles elles donnent naissance. Séparés par des forarnens 
étroit et linéaires, les frustules ne se rattachent que par l'intenn 'diaire des oies 
fines, jointes par des travées très courtes, à une notable distance de leur point 
d ' émercrence . 

SPORES. - Les spores sont centrales, plus ou 11101n r nflé s t arm es de 
piquant courts sur les deux faces . 

FIGURES. - Figure I 8, vue valvaire, inontrant l'allure des soies qui se profilent 
l'une sur l'autre depuis leur insertion jusqu'à l'endroit où elles se rattachent pour 
diverger ensuite. 

Ficrure I9, aspect sagittal d'un fraament de colonie stérile; ch, chromato­
phores. 

Fiaure 20, formation de spores dans des frustules dont le c toplasme, ch, se 
collecte sous les valves primaires déjà réalisées. -/, foramen . 

Figure 2I, autre vue saaittale inontrant des spores, sp, avec leurs deux valves, 
v et v', en inê1ne te1nps qu'un frustule stérile avec son contenu. 

Figure 22, vue sagittale d'une colonie de calibre plus petit. Ce spéci1n n n1 n r 

des spores mûres et d'autres en voie de formation. 
Figure 23, vue d'une colonie stérile dont les cellules nt t r é 1 ur 

position naturelle par des pressions exercées ou le u r - jet. 

ÜBSERVATIONS . - Cette espèce n' ppar ît que rare1nent dans les produits 
planktoniques; mais elle est alors a ez largement représentée. 

Ch. crinitum ScHÜTT. 

(Pl. VI, fig. 24 à 30.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1895 Ch. crinitlt1n ScHÜTT. p. 42, fig. 12 a-d. 

19or. Ch: crinitum ÜSTENFELD, p . 298, fig. ro. 

1910. Ch. crinitmn MEUNIER, p. 243, pl. XXVII, fig. 24-23. 
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. CARACTÈRES . - Colonies droites ou fréquemment tordues sur leur axe longitu­
dir:al, fonnées de .cellules quadrangulaires, habituellement plus larges que hautes, 
qui se touchent directe1nent aux angles, sur une certaine étendue. 

Soies fort rninces, érnergeant des angles des valves et fortement divariquées 
dans toutes l,es directi.ons. Foramens linéaires, très étroits et limités à la portion 
des valves ou celles-ci ne sont pas soudées . . · 

Dans les chaînettes larges, les frustules paraissent. striés transversalement sur 
les bords latéraux, où cette striation se traduit, en coupe optique, par des renfle­
ments marqués sur la ligne latérale. 

Chrornatophore unique, diffus, dense. 

SPORES. - Spores assez plates, formées d 1une valve primaire peu renflée et 
hérissée de piquants et d 1une valve secondaire lnoins convexe encore, qui reste glabre . 

FIGURES. - Figure 2-1-, vue valvaire en coupe optique. 
Figure 25, vue sagittale d\1ne colonie stérile de taille inoyenne 1nontrant 

l'aspect assez fréquent du cytoplasme dans lt>quel se distinguent des corps de 
forme régulière, x 1 dont nous ignorons la signification. - nd, noyau récemment 
divisé; z 1 ponctuations visibles sur les bords latéraux des frustules . 

Fi(J'ure 26, vue sagittale d 1un frag1nent de colonie formée de frustules beaucoup 
plus larges que hauts, entre lesquels s'aperçoivent à peine les foramens . 

Figure 27, vue sagittale d 1une colonie fertile dans laquelle on observe des spores 
complètes, sp, et d1autres réduites encore à la valve primaire, v. -/, foramen . 

Figure 28, vue sagittale d\1n fragment de colonie de petites dimensions et à 
caractères beaucoup 1noins accusés . On y re1narque encore, dans le cytoplas1ne, 
les corps énigmatiqu~s1 x. 

Figure 29, coupe valvaire optique, inontrant le cytoplas1ne partiellement 
échappé en fonne de hernie, h/ ce que nous prenons pour un effet du réactif 
fixateur. 

Figure 30, vue latérale d 1une colonie dont tous les frustules présentent cette 
saillie herniaire du protoplasme, h, d\1n 1nêm e côté de la face sagittale. 

ÜBSERVATIONS. - Ce n 1est qu 1avec hésitation que nous rapportons 11espèce ici 
décrite à Ch. crinzïunz ScHÜTT. Celle-ci n 1a été que fort som1naire1nent figurée et 
par ScHÜTT lui-1nêlne d 1abord, et par ÜsTENFELD plus tard. 

Nous ne trouvons pas dans leurs descriptions les traits qui nous ont le plus 
frappé dans notre espèce. Il se peut que 11assi1nilation manque réellen1ent de 
fonde1nent. 

L'espèce que nous avons en vue e~t assez co1nrnu.n~ dans nos échantillons 
de la mer fia1nande, où elle paraît bien dans son milieu . 

Ch. subtile CLEVE. 

(Pl. VI, fig . 3 I .) 

BIBLIOGl~APHIE. 

r896b. r:h subtile CLEVE, p. 30, pl. l, fig . 8. 

19or. Clz. subtile ÜSTENFELD, p. 296, fig. 9 a-b. 

1910. Ch. subtïle MEUNIER, p. 242, pJ. XXVII, fig. l <~ . 
6 
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CARACTÈRES . - Frustules étroits, associés en colonie droite, sans foramens 
vi ibles et porteurs de soies ordinaires dirigées vers l 'un des bouts d e la colonie, 
où s'observent des soies tern1inales plus longues, plus fortes et dirigées presque 
parallèlernent au grand axe . 

SPORES. - Les spores, qui sont globuleuses et couvertes de piquants sur les 
deux valves, n'ont pas été observées dans nos matériaux . 

FIGURE. - Figure 3I, vue sagittale d'un fragment de colonie . 

ÜBSERVATIONS . - Cette espèce est très rare dans le produits p1anktoniques 
de la rner flamande . Nous ne l'y avons observée qu'à de rares intervalles . 

Ch. Wighami Bru 'HTw LL. 

(Pl. VI, fig. 32 à 34 .) 

SYl\O::\YMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1856 . Ch . vVighauii BRIGHTWELL, p. 108, pl . VII, fig . 19 à 36. 

1896. Ch. bottnicum CLEVE, dan ÀURIVILLIUS, p. 14, pl. I. 

1897a. Ch. biconcavum GRAN, p. 27, pl. III, fig. 46 . 

1897a. Ch. Wighami GRAN, p. 2 ~ , pl. IV, fig. 50 . 

1910. Ch. Wighami MEUNIER, p. 244, pl. XXV II, fio·. 26 . 

CARACTÈRES. - Colonies droites, courte , formées de fru tul s alv .· ' n -
caves qui se touchent par leurs angles, en 111énag ant des f ram n fu if rme . 
Soies très fines, s'écartant peu du plan sagittal d·111 , l qu l 11 s se dirigent vers les 
deux extrén1ités libres de la colonie qui n st a p urvue de soies terminales 
différenciées. 

SPORES. - Les spores que nous n'avons ja1nais vues se fonnent, dit-on, au 
rnilieu des frustules et ont au 1noins la valve primaire rnunie de piquants, sinon 
les deux. 

FIGURES. - Figure 32, vue sagittale d'une colonie de petites dimensions . 
Figure 33 1 vue sagittale d'une colonie de dimensions plus crrandes . 
Figure 3-+ vue valvaire, optique, rnontrant la faible divergence des soies vrs­

à-vis du plan sagittal. 

OBSERVATIONS. - Cette forme nous a paru fort rare dans nos échantillons . 
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Ch. debile CLEVE. 

(Pl. VII' fig. l à 1 I.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1894. Ch. de bile CLEVE, p. 13, pl. I, fig. 2. 

1895·. Ch. debile OESTRUP, p. 456, pl. VII, fig. 89. 

1895. Ch. vermiculus SCHUTT, p. 39, fig. 7 a-c. 

1910. Ch. debile MEUNIER, p. 242, pl. XXVII, fig. 19 à 23. 

CARACTÈRES. - Colonies souvent très longues, contournées en· spirale sur plu­
sieurs tours et à soies toutes r ejetées en dehors. 

Frustules à valves planes ou, lorsqu 1elles sont larges, très légèren1ent relevées 
dans leur milieu, de manière à inénager des foramens à côtés parallèles ou un peu 
étranglés dans leur milieu. Chro1natophore unique, diffus. 

SPORES. -Spores glabres, présentant sur chaque valve deux bosses plus ou moins 
rnarquées et offrant en outre, sur la valve primaire, deux travées qui se rendent 
obliquement vers les angles de la n1atricule. 

FIGURES. - Figure I, vue stéréoscopique d'un fragment de colonie spiralée. 
Figure 2, vue latérale d\1n fragment de colonie montrant l 'orientation des soies 

du côté extérieur de la spirale. 
Figure 3, vue valvaire optique d 1une cellule dans la position qu 1elle prend lors­

que la colonie est disloquée. 
Figure 4, vue sagittale de quelques cellules d'assez grande taille montrant les 

fora1nens, /, légèrement étranglés et le cytoplasme, ch. 
F1gure 5, vue sagittale de quelques cellules beaucoup plus étroites avec des 

fora1nens, (, à bords parallèles . JVIême légende. 
Figure 6, . vue d e quelques cellules sporifères. - sp, spores, les unes figurées 

vi~es,. les autres pourvues de leur contenu, ch,- t, travées sunnontant la valve 
pnmaire. 

Figure 7, vue de cellules dans l esquelles les spores ne sont encore représentées 
que par les valves primaires) v, déjà inunies de leurs travées caractéristiques. 

Figure 8, quelques cellules exceptionnellement larges et courtes, avec l'aspect 
écrasé qu'y prennent les spores. - v, valve prirnaire; v', valve secondaire; t, tra­
vées caractéristiques. 

Figure 9, IO et II, vues de cellules sporifères empruntées à des colonies de plus 
en plus étroites et chez lesquelles les spores deviennent plus globuléuses) en per­
dant leurs bosselures sur la valve inférieure. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce e t la plus répandue dans les eaux belges. 
C'est aussi la plus constante) car on peut dire qu 1elle n y fait jamais défaut, si ce 
n 1est pendant les rnois d 1avril, mai et juin. 
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Seulement les formes larges, comme on les trouve plus con1rnuné1nent dans les 
mers boréales, y sont assez rares. Elle n'affecte généralement dans la 111er 
flamande que des dimensions d'un calibre moyen ou mên1e petit . 

Ch. curvisetum CLEVE. 

(Pl. VII, fig . 12 à 22.) 

SYNONYMIE ET BIBLIOGRAPHIE. 

1R89 . Ch . curvisetum CLEVE1 p. 55. 

1889. Ch. species indetennata ScHÜTT., pl. XIV, fig. 1 à 7. 

1893. Ch. seczmdum SCHUTT, p. 25. 

1894. Ch. curvisetum CLEVE, p. 12, pl. I, fig. 5 

1895 . Ch. Cochlea SCHUTT, p. 41, fig. 11. 

1897a. Ch. curvisetum GRAN, p. 22, pl. II, fig. 22. Pl. III, fig 43. 

1897a. Ch curvisetum CLEVE, p. 20, pl. I, fig. 16. 

CARACTÈRES. - Colonies courbes ou contournées en spirale, à soies rejetées 
en dehors et produisant, en vue latérale des colonies, le même aspect que la pré­
cédente. 

Elle s'en distingue par la fonne des fora1nens qui vont de la fonne losangique 
jusqu'à la forme arrondie en passant par celle d 'une ellipse élargie en son milieu, 
ce qui est dû à une légère flexion du rnilieu des valves. 

Les soies s 'insèrent sur les bords mêmes des valves qui se touchent. 
Le chromatophore est diffus dans toute la cellule. 

SPORES. - Les spores sont forn1ées de deux valves labr qui r tent au ln 
de la ceinture épaissie des rnatricules. 

FIGURES. - Figure 12, vne latérale d'un fra ·m ent de colonie . Les soies en ont 
été écourtées. 

Figures 13 e t 22 1 vues valvaires optiques 1nontrant l'allure des soies dans un 
plan perpendiculaire à l 'axe de la colonie. 

Figures r4, 15, 16, r7 et 21, vues de face d'échantillons stériles, de calibres 
différents, montrant la fonne des foramens et l 'aspect grumeleux des chromato­
phores. 

Figures 18 et 20, aspect des spores, les unes ünparfaites, les autres achevées, 
mais ne présen tant encore l'épaississe1nent de la ceinture de la matricule, e, que 
du côté de la valve primaire. 

Figure 19, vue sagittale d'une série de frustules fertiles dont les spores, sp, se 
révèlent manifestem ent engainées des deux côtés dans la ceinture épaissie des 
inatricules, e. - v, valve primaire; v', valve secondaire ;/, foramen. 
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ÜBSERVATIONS . - Bien que beauco~1p moins f~équente que la précédente, cette 
espèce est asse~ ~om mune ci.ans c~rta1ns échant1llons de plankton de la mer Ba-
1nande . Les specunens de d1mens1ons moyenne ou petites y sont plus souvent 
représentés. J 

Ch. radians ScHüTT. 

(Pl. VII, fig. 23 à 25 .) 

BIBLlOG RA PHIE. 

1895. Ch. radians SCHÜTT, p. 41, fig. ro a-d. 

1897a. Ch. sociale GRAN, p. 26) pl. IV. fio· . 54. 

1910. Ch. radians MEUNIER, p. 24ï, pl. XXVII, fig. 32. 

ARACTÈRES . - Colonies productrices d 'une matière mucilagineuse dan 
laquelle restent englués les frustules groupés en rangées recourbées dans le 
plan sagittal et disposées autour d'un centre commun en masses irrégulièrement 
sphériques . 

Les cellules présentent entre elles des foramens a sez larges mais légèreinent 
étranglés au centre. Des quatre soies contiguës entre frustules voisins, les unes, 
externes à la courbure, divergent l 'une de l'autre sous un angle aigu, tandis que 
des deux internes l'une garde communément une direction droite et centripète, 
pendant que l'autre subit une forte flexion qui la ramène vers l'extérieur. L'endo­
chro1ne est diffus. 

SPORES. - Les spores nous ont toujours paru écrasées et formées de deux 
valves également lisses, tandis que ScHüTT, l'auteur de l'espèce, les déclare épi­
neus 

FIGURES. -- Figure 24, vue valvaire de frustules isolés montrant la direction 
habituelle des soies. 

Figure 23, vue sagittale d 'un fragment de colonie stérile . 
Figure 25, vue sagittale d'une portion de colonie sporifère. - sp, spores; 

ch, chromatophore. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce n'est pas rare dans nos eaux belges. 
Bien qu'elle se inontre rarement à l 'état sporifère, nous devons faire remarquer 

que les spores ne nous ont jainais paru épineuses, pas plus dans des matériaux 
plus polaires que dans ceux de la mer flamande. Tout au plus les avons-nous vues 
légèrement verruqueuses sur la valve primaire . 

Nous nous demandons conséquemment si l'observation de ScHüTT n'est pas 
erronée dans sa portée générale, ou si nous nous trouvons en présence d'une 
inodalité déterminée par l 'an1biance. 
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Ch. sociale LAUDER. 

(Pl. VII, fig. 26 à 29.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1864. Ch. sociale LAUDER, p. 771 pl. VIII, fig. l. 

l896a. Ch. sociale CLEVE. p. 9, pl. II, fig. 9. 

1910. Ch. sociale MEUNIER. p . 249, pl. XXVII, fig. 33-36. 

CARACTÈRES. - Colonies productrices de rnucilage co1nme la précédente et 
disposées généralement en masses globuleuses par des soies très ininces orientées 
com1ne il a été dit plus haut. Seulement les frustules sont généralement rnoins 
larges, plus longs, plus arrondis en section transversale et séparés par des fora­
mens plus étroits, non étranglés dans leur milieu. 

SPORES. - Spores petites, globuleuses, glabres sur les deux valves. 

L 'espèce se présente sous des états divers d'agrégation dont on peut fair des 
variétés. 

Variété solziarz·a, en frustules dissociés, avec soies orientées toutes du côté 
externe et de longueur sensibleinent égale. 

Varz'été jlabellzfornzz's, en frustules dissociés, inais restant néanmoins réunis 
en masses flabelliformes par des soies radiales plus longues. Les frustules ainsi 
agrégés sont générale1nent morts. 

Varz'été congesta, en frustules associés en colonies rubanées, diversement 
contournées et maintenues en pelotons de forme irrégulière par des soies plus 
longues, à orientation radiale. C'est la fonne végétative par excellence de 
l 'espèce . Les frustules en sont vivants pour la plupart. 

FIGURES. - Figure 26, masse flabelliforme de frustules dissociés, inai r tant 
unis par des soies radiales plus longues que les autres. = Varz'été flab lbfor11d . 

Figures 27 et 28, frustules isolés en vue valvaire, à i t ut d inè1n 
longueur et plus ou moins inanifestement orienté du n1 ê1n côté. = Varz'été 
solziarz·a. 

Figure 29, fragment de colonie sporifèr , n vu agittale. - sp, spores. 

ÜBSERVATIONS. - Cette espèce est assez co1nmune dans nos eaux, particulière­
ment sous la forme jlabellzformz's, fonne qui attire vivement l'attention. 

La variété solziarz'a, souvent très abondante aussi, n'apparait bien que dans des 
préparations desséchées. 

Ch. ceratospermum OsTENFELD. 

\Pl. VII, fig. 36_ à 49.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1910. Ch. ceratospermum OSTENFELD, p. 278. 
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CARACTÈRES. - Colonies droites, généralement courtes, par le fait de la disso­
ciation facile des frustules. Ceux-ci sont à valves concaves et déterminent des 
fora1nens fusifonnes légèrement rétrécis au centre . Les soies sont courtes, bru -
quement tronquées au bout; elles restent sensiblement dans le plan sagittal. La 
ceinture est étroite . 

SPORES . - Les spores sont caractéristiques ·de l'espèce ; elles en suggèrent 
le nom. 

Elles portent, en effet) généralement sur la valve primaire, deux corne obliques 
qui se rendent vers les angles des matricules comme les appendice du même 
genre que l'on observe dans les spores de l'espèce debile. 

On y voit en outre souvent des épines très courtes) en nombre variable. 

Nous y distino-nons deux modalité que nous acceptons provisoire1nent com1ne 
deux variétés d'une inême espèce à cause de l 'analogie des caractères des spore , 
mais que la diversité profonde des formes végétatives se1nble devoir distinguer 
spécifique1nent. 

Variété major. 

(Fig. 36 à 42.) 

Frustules larges, à soies inanifeste1nent creuses et courtes. 

FIGURES. - Figure 36, vue sagittale d 'un frag1nent de colonie formée de frus­
tules végétatifs, ch, chromatophores. 

Figure 37, frustules en voie de division . - ch, chromatophores; /, foramen 
développé;/', foramen naissant, entre deux cellules jeunes. 

Figure 38, vue sagittale d 'un fragment de colonie sporifère dans laquelle les 
spores ne sont représentées que par la valve primaire, v, déjà surmontée des 
cornes caractéristiques . 

Figure 39, coupe valvaire optique, montrant l'orientation des soies. 
igure 40, colonie sporifère avec spores complètes. - v, valve primaire; 

v', valve secondaire. 
Figure 4 r, matricule pourvue d'une spore en format" on, dont la valve primaire 

est encore dépourvue d'appendices. 
Figure 42, spores à valve primaire surmontée de petits piquants. L'une des deux 

ne porte qu'une des deux cornes habituelles. Nous n avons jamais. vu, dans cette 
variété, des cornes développées sur la valve inférieure . 

V arz'été 1nz'rwr. 

(Fig. 43 à 49.) 

Cellules plus petites, le plus souvent dissociées; foramens plus étroits; soies 
grêles, proportionnellement plus longues . 

FIGURES . - Figures 43 et 44, vue sao-ittale de cellules isolées ou groupées par 
deux. 
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Fia-ure -+5, matricule pourvue d'une spore, sp, complète, exempte de tout 
appendice. . . , , , . 

1·ïo-ure .+6, valve primaire dune spore depourvue d appendice. 
Fia-ure -1-7, pore à valve primaire surmontée de deux cornes. 
Figure 48, spore dont les deux valves sont pourvues d'une paire de cornes. Par 

contre, nous n'avons jamais observé, dans cette variété, des piquants développés 
sur la valve primaire . 

Figure 49, vue valvaire optique, inontrant la direction des soies dans le plan 
ao-ittal. 

ÜBSERVATIO s . - Ces deux variétés, si tant est que ce soient deux variétés 
dune même espèce, ne nous ont connues que des eaux à peine sau111âtres du 
canal de Nieuport à Furnes . Elles se trouvent réunies dans des produits plankto­
niques prélevés dan ces eaux le 24 avril I 907) où le rapprochement accentue 
leur caractères différentiels. ~ous ne les avons jamais rencontrées dans les eaux 
mannes. 

Ch. exospermum sp. 11ov. 

(Pl. VII, fia-. 50 à 53 et 56, 57 .) 

CARACTÈRES . - Petite espèce fonnée de cellules isolées ou groupées en petit 
nombre, se touchant par leurs bords et déterminant entre elles des forarnens 
losangiques moins longs que les valves. Les soies grêles, raides et assez longues, 
paraissent soudées à leur origine et divergent assez peu du plan sagittal, en 
s'incurvant vers les deux extré1nités des frustules. Le cytoplasme est rare et fonne 
un chrornatophore diffus. 

SPORES. - Les spores se forment en dehors des cellules, où elles apparaissent 
fixées sur le flanc de la rnatricule vidée de toute trace de protoplasme, à la façon 
des auxospores de l 'espèce contortunz, mais sans au<rrnentation de calibre. 

La valve· primaire, en forme de dé à coudre, épaissit d'abord a 111 111 ran ; l 
valve secondaire s'établit plu. tard en prenant la forme d'un per ul lé r m nt 
bombé en son milieu. 

1~ IGURES. - Figures 50 et 5 r, vue agittale e eux groupes de deux cellules 
inontrant l 'allure des soies et le foramen, en fonne de losange étroit, entre les 
cellules contiguës. 

Figure 52, cellule stérile, libre, plu crrande, montrant rnieux l'aspect échancré 
des valves aux extrémités du frustule. 

Figure 53, vue valvaire optique) rnontrant la divergence des soies ·vis-à-vis du 
plan sagittal. 

Figure 56, vue acrittal d'un frustule libre, plus petit, ne rnontrant pas la parti­
cularité présentée dans la figure 52 . 

Figure 57) vue sacrittale d'un frustule sporifère. La spore, sp, apparaît extérieu­
rement, la valve primaire appliquée contre )a paroi de la cellule génératrice . 

ÜBSERVATIONS . - Nous tenons cette espèce de la crique de Nieuwendam, un 
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bras inort de l 'Yser, où nous l'avons trouvée en abondance dans un produit de 
pêche du r8 juin I907. Nous l'avons revue à l'état sporifère dans le canal de Nieu­
port à Furnes. 

Nous ne sommes pas absolurnent certain de l'identité spécifique des spécimens 
des figure~ 56 et 57 et de ceux. des ,figures 50 à 53. C'est leur mélange intime dans 
~es produ.its de pêche exclusifs d .autres espèces de Chaetoceros qui nous porte 
a les considérer comme des modalités d'une rnême espèce . 

Nous considérons celle-ci com1ne propre aux eaux légèrement saumâtre . 

Ch. filiforme MEUNIER. 

(Pl. VII, fig. 54.) 

BIBLIOGRAPHIE. 

1910 Ch. filiforme ME NIER. p. 252, pl. XXVII, fig. 3r. 

R TÈRES. - Colonies étroites, droites, illimitées, dépourvues de foramens 
visibles, garnies de soies grêles et courtes qui ne deviennent bien saisissables 
qu'à sec. 

SPORES. - Les spores nous sont inconnues. 

FIGURE. - Figure 54, vue sagittale d'une colonie. 

ÜBSERVATIONS. - Cette petite espèce n'a été que rarement observée dans le 
plankton 1narin. Peut-être sa petitesse la dissimule-t-elle souvent. 

Ch. tenuissimum sp. nov. 

(Pl. Vll, fig. 55.) 

CARACTÈRES . - Cellules géminées ou libres, de très petites dimensions, pour­
vues de soies courtes, disposées dans le plan sagittal. 

SPORES. - Spores inconnues. 

FIGURE. - Figure 55, vues sagittale et valvaire de frustules isolés. 

OBSERVATIONS. -- Cette espèce, extrêmement petite, dont les spécirne~s ~g~1~és 
ont été choisis parmi les plus grands, ne nous est connue q1:1e ~e 1 hu1tnere 
Stracké à Ostende où nous l'avons trouvée en abondance au mors d août r9r2. 

' ' 
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PLANCJ ,E I. 

Fu:u11 r.s. 
1. Chaetoceros ntlantleum ,1,1w1r. - Fragm ·n t d · chHlnc lt en vu sagi ttale. - ch, chromato­

s val \'es; d, épaissi::.s ment des soies 

2. 

plrnr ·~; 11 1 nuyuu; /, furu111 e11 ; t!p, {•pi11 · terminal, cl 
au niv HU d _. 1 ~ ur soudur 

Vu val vair', av' 1 ·11 Ho ies l)Juint , 1111 'H dans l ·plan sagittal. 

3. Chaetoceros criophilum C ,\S'l'llAr 'ANI.C - Bout do ooloni e montrant les relations de soudure 
exis tant ·ntr' l(• s ru ·tul u ut l'or it'l1 IHtio11 d ·s HOÎ'H , qui ont dû êLrc écourtées . -- clz, chro-

PAG ES . 

II 

» 

rnatophores; 11, noyu u i), forain •11. . 12 

4. Vu , d'un valv( bornbce, portant 'S cl ·ux s(J l 'H » 

5. Fragrn nt d• coloui• plus p'llte, av• fornm ·ns,/,pht H troi ts. » 

6. Chuetoceros convolutum '.As 1 ' R 1\ C1\Nl~ 

tophore$ · 11, no uu; / foram n . 
l"rag111 ·nt de cltalnelle en vue sagi ttale. clz, chroma-

7. 
8. 

ue va l vairn, montrant ln dir tion des soi ~s 1i 1 ·ur origin ~ 1 ,n tre deux cellules contiguës 

Spé i111cn montrant la faibl e dill 0

' 1' !.!H 'e q 1 l'on ob!)erv · parfois en tre les deux valves d'un 
mênP frustule. L'une ·s t l '•g rcment plus bomb'e qu• l'autr '. 

9. Chaetoceros boreale BA1L1r.v - Vu e sagi tt al · d'un fragm nt d · coluni •. - cil, chr matophor s; 
n, noyau; j~ fornm ' 11. • 

I3 

)) 

» 

13 

10. Vu ' valva1r d'un fru :. tulc montrant ln div(·rg ·11 dl'S soi ·s. )) 

11. Chuetoc ros ~ tbcnii <i 1w ·ow) nohis. - 1 rng111enl de uloni ·en vue sagi ttale. - cil, chrornato-
pho1"s; 11, noyau;), fornlll ' Il i c/i, 'pin· t ·1mi11al · d '!:> f1u stules. 15 

12. Vue valvaire pris• ·nt ru d ·ux c llul ·s con ti guUs . >> 

r3 . Aspect en vue latérnle >> 

14 . Chaetoceros densum CLEVE - Fragmen t terminal d'une colonie en vue sagittale. - clz, chro-
matophores; u, noyau; f, fora men. 14 

I5. Vue valvaire prise entre deux frustules contigus, montrant la divergence habituelle des soies 
vis·à-vis du plan sagittal » 

16. 

17. 

18. 

Vue latéral e d'un bout de colonie, montrant la direction des soies terminales en dehors du 
plan agillal. 'es oi· sont faibl ni>nt barbelées. 

Vu sagi tta le d'un · •l lul · !-.olitain'. 

Vu· sagi tt al· dune 'll lo111 ·1H11 ~~ n11t ·, r "duit · h d ·ux <·llul '!i 

19. Chnetoceros dnnicum 'LEVU. - Vue oblique d'un fru stul isolé. 

20 . 

21. 

22 . 

23 . 

24. 

25 . 

26. 

Vue agittale d'un fragment d colonie it soies ensiblernent parallclcs 

Autre fragm en t à oies plus divergentes; clt, chromatophores . 

Vue valvaire d'un fru stul e; clt, chromatophores 

Extrémité d'une colonie à fru tul e terminal tordu et pourvu de oies plus obliques. 

Vue val vair' d'un frustule isolé, à !:>oies plus longues . 

Vue sagittale d'un fru tul e à soi s plus divergentes 

Aspect valvaire d'un frnstule très tordu , dont les deux paires de soies se croisent sous un 
angle très ouvert 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 
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PLANCHE II. 

F1 ra ; 111::s . PAGES. 

1 . Chaetoceros decipiens CLEVE - V ue sagi ttale d'une extrémi té de col()nie don t les soies terminales 
son t dirigées sui vant l'axe long itudinal. L es soies su ffisam men t déveluppées présen tent une 
fine s tru cture intern e . - clz , chromatophores; /, fo ra men large. 19 

2, 3. - Deux vues val va ires, montrant la form e é tro it emen t lancéolée des fru stules e t le faible écarte-
ment des so ies o rdinai res du plan sag ittal. » 

4. Coloni e fo rm ée d'éléments 1 lu s é t ro it s, mais plus longs e t à foramens, f, très o uverts . » 

5. Spécimen de très petit es dim ensions , à soies courtes , les terminales arqu ées. » 
6. Var ié té à colonies excep tionn ellement courtes e t à soies peu d é \'eloppées . La struc ture 

inte rn e de ces dernières es t bien apparente . n 
7. Vue valvaire de la mê me varié té. » 
8. Fragmen t. en vue sagittale , d'une autre variété remarquable par l'é troit esse de ses fora-

mens, f; clz , chroma lophores. » 

9. Premi ère d ivis ion d' un e cellule solitaire d on t les so ies terminales, figurées d'un côté seu le-
ment, sont dirigées suivant l'axe de la colonie naissa nt e . » 

10 . Chaetoceros mitra (l3A1LEY) - Vue sag ittal e d'un e colonie en fru ctification, avec deux ~pores, sp, 
sy métriqu e me nt placées dans deux cellul es sœurs. - Voir tex te . 20 

1 I. Vue valvaire, montrant la direction des soies e t la dé li cate tructure interne de celles-ci. » 

12 . ChaetoceroR Lore nzianum GRU>\OW ? va r. forceps nobis. - Vue sagi tt ale, avec soies finemen t 
s tr ucturées à l'inté ri eur 20 

13 . Vue valvaire d'un autre spécimen. » 
14. Vue sagi ttal e d'un spécimen montran t les débris con t rac tés de l'endochrome. » 

15. Vu e sag itt ale d'une cell ule fertil e, pourv ue de son cndocy:,,te, sp. - r1, va lve primaire sur­
montée de deux lobu les dont les ex trémités convergen t comm e les de ux branches d'un 

forceps . » 
16. Vu e la térale de la précédente. » 

17. Vue sagi tt ale d'un frustule pourvu de la valve primaire, v, d'une endospore. » 

18. Vue sagittal e d ' un spécimen de petites dim ensions. » 

I 9 . Chaetoceros teres C L EVE - Reproduction en vue sagittale d 'une extrémité de colonie pourvue 
de spores quiescentes . . 21 

20 . Vue val vaire montrant, outre la forme à peu p rès circulaire de la valve, ladivergencP.des soies . 22 

21 . Vue latérale d'un fru stul e dans lequel on assiste à la fo rmation de la valve primaire, v ; 

d'un e spore, sp · avec le cytoplasme, c!t; qui s'y ramasse, en vue d'élaborer la valve secon-

daire » 
22 . Vu e sagittale d'une spor avec se deux va lves, v e t r;I, e t l'endochrome, clz . » 

23 . Vu va l vai r d'un e spore, du cùté infé ri eu r. » 
24 . Vue laténle d'11nc ' pore p lu s bombée du côté supérieur pou rvue d'une frange de fibrilles 

du côté infér ieur. » 

25 . Chaetoceros Weissflogii ScHüTT - Vue sagit tale d'un frag ment de spéc imen fe rtile, avec deux 
spo res , sp, symé triques , dont les deux va lves , v et ri', portent respecti vement la couronne de 

26. 

27 . 
28 . 

30, 3r. -
32. 

33. 
34. 
35 . 
36. 

so ies, a, et la fran ge de fibr illes, b, sur l'anneau 
Vue val vaire optique 
Frustule dan s leq uel le cy toplasme, cy, se ramasse sous la valve primaire de la spore . 
Vue sag itt ale d'une spo re müre e l deven ue libre 
Vue valvaire d'une spore, au sein de sa ma tricule . Côté supé rieur . 
Aspects de spo res co mplètemen t müres, dans leur ma tricule. 
Vue sagi ttal e d' un fragmen t de colonie de très petites Qimensions; c/z . chromatopho res. 
Phase d'élaboration des spores. - Voir texte. 
Spores d'un type plus surbaissé du côté de la valve p r imaire 
Spécimen fertile de petites dimension s ; sp , spore. 
Vue valva ire de la précédente; sp , spo re . 
Vue la té ral e d'un fragm ent de colonie; clz, ch ro matophores 
Phase de subdivis ion du protoplasme, avec fo rmation de membranes transitoires, m, en vue, 

croyons·nous, de la forma tion de microspores . 

22 

23 
)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 
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PLANCHE III 

F1GUfiES. PAGP.S. 

r. Chaetoceros contortum ScHüTT - F ragment de colonie tordue , mont rant une cellule pourvue 

2 . 

3. 

4· 
5. 
6. 

7. 
8. 

9. 
IO. 

1 J. 

de ses chroma tophores, clz; des spores, sp, don t la val ve primaire est surmontée d' un 
étui, x; des soies anormales, sa. . 24 

Vue val va ire, avec orientation des soies ordinaires. 

Autre fragment stérile de colonie formée de cellules plus longues 

Fragment de colonie tordue, avec foramens plus étroits. - sp, spores; v, Yalve primaire. 

Vue valvaire d'un frustule de la figure précédente; clz, chromatophores. 

Fragment de colonie à peine tordue, montrant deux groupes rapprochés cle soies anor-
males, sa 

Fragment analogue au précédent et rappelant plutôt le type compressum 

vu~ latérale d'un fragment du même genre; spores, vers le haut 

Fragment plus large du même type compressum . 

Vue val vair<::, avec orientation des soies anormales, sa . 

Spécimen de dimensions minimales . 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

12. Cltaetoceros didymum EHRENBERG var . genuina. - Vue sagittale d'une portion de chaînette dont 
les suies terminales, st, sont visiblement barbel ées . - n, noyau; clz, chromatophores; 

I 3. 

14, 

r8. 

19. 

20. 

21. 

22. 

25. 

26. 

27. 

28. 

15, 16 , 

f, foramen 26 

Vue val va ire, montrant la forme longuement elliptique des valves e t les filaments gommeux, 
sg, qui irradient s uvent autour de la soudure d s so ie » 

17. - Spor sgémin ' esd'a pect~tdedimen ionsvariabl » 

Vue sagi tta le d'un frag111ent terminal, plus é troit. - Voir tex te » 

Vue valvaire d'un frustule du même, montrant les chromatophores, clz, géminés sous chaque 
valve, réunis par le pyrénoïde qui occupe la protubérance valvaire, centrdle » 

Deux couples d e spores rattachés par les membranes de deux des cellules génératrices » 

Coupl e de spores incomplètement développé, encore engagé dans une partie des matricules 27 

Vue sagittale d'un fragment de chaînetle à foramens plus étroits ; clz, chromatophores; 
n, noyau 

De ux spores séparées par un frustule resté étranger à leur production 

Couple de spores à développement inégal, dont l'une est moins avancée et encore incluse 
dans la cellule génératrice . 

Vue latérale d'nn fragment de colonie large, montrant les chromatophores, ch, sous cet aspect 

Vue sagitta le d'un spécim n analogu 

Vu· v·tlvair <l'un frustule du même. - c!t, chromatoph r s 

Vue sagi tlale d'un spécimen aux dimensions presque minimales 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

29 . Chaetoceros didymum EHRENBERG var. anglica GRUNOW - Vue sagittale d'un fragment terminal 
de spécimen de grandes dimensions . 27 

30, 31. - Vue valvaire du même et vue latérale, un peu oblique . » 

32. 

33. 

34. 

Vue sagittale d'un spécimen à soies termrnales, st, droites . 

Vue sagi ttale d'un spécimen à soies terminales courbes et plus différenciées 

Vue sagittale d'un fragment de spécimen présentant, d'une façon exagérée, les caractères 
particuliers à la varié té . 

Autre spécimen à frustules à la fois plus hauts e t moins larges . 

Autre spécimen remarquable par la forme raccourcie des frustules 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 
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PL NCHE IV. 

F1GUllES. PAGES. 

r. Chaetoceros cinctum GRAN - Vue sagitt ale d'un fragm en t de chaînette stérile : cli, chromato-
phores . .. 28 

2. Vue valvaire, avec les soies latérales divergentes » 

3. Vue sagittale d'un fragment de colonie fertile, montrant l'élaboration <les spores géminées. » 

41 5. - Autres spécimens pourvus de spores gém inées mûre5, sp . - f, foramen visible entre des 
cellules dues à des divisions antérieures » 

6. Vue sagittale de spores géminées devenues libres . » 

7, 8, 9, 10, 1 r. - Vues valva ires de diverses spores géminées de grandeur différente. » 

12. Vue sag ittale d'un couple de spores d'assez petites àimensions. » 

r 3. Chaetoceros Scolopendra CLEVE - Vue latéral e d'un fragment de colonie dans sa position habi-
tu elle 29 

14. Vue valvaire optique, montrant l'ori entation spéciale des soies )) 

15. Vue latérale d'un fragment de colonie sporifère. - sp, spores. )) 

16. Vue laté rale, un peu oblique, de spores géminées, à l'é tat libre )) 

17. Vue sagi ttale, un peu oblique, d'un couple analogue )) 

18, 19, 20 . - Vue valvaire de couples de spores d'aspect varié. - Voir texte )) 

2r. Chaetoceros furcellatum BAILEY - Vue sagi ttale d'un fragm ent de colonie sporifère, avec des 
spor s g'minées, sp , en situation norm<1l . - Voir texte . 30 

22 . Vue valvaire, montrant l'allure des soies ordinaires . » 

23, 25 . - Vue sagi ttale de coupl s de spo res . » 

24, 26. - Vue valvaire de spores géminé s. )) 
27. Vue sagitta le d'une spo re iso l 'e de sa v isine. n 

28 . Chaetoceros constrictum GRAN - Vue sagittale d'un fragmen t de colonie qui synthétise les 
caractères de l'espèce. - Voir texte . 30 

29. Vue latérale de quelques frustules vides » 
30. Vue sagittale d'un frag ment de colonie plus étroite, avec des spores en voie d'évolution, 

représentées seulement par la valve primaire, v 31 

3 r. Vue valvaire, montrant l'orientation des soies . » 

32 . Étapes du développement des spores, sp; - v, valve primaire; v1, valve secondaire. » 

33. Chaetoceros coronatum GRAN - Vue sagittale d'une portion terminale de chaînette type. 3 r 
34. Vue valvaire montrant la divergence des soies. » 
35. Vue latérale d'une colonie fertile )) 
36. Portion t rminal d'un lrnîn tt plus é troite. n 

37. É tap s d formation d la valve primaire des spores. - Voir texte n 
38 t 39. - Vues obliques de la va lve primaire, prise sous des incidences différen tes J> 

40. Aspect fréqu en t des frustules sporifères , brisés au niveau de la zone c 32 
4 r. Vue sagittale de deux frustules sporifères de grandes dimensions. » 

42. Aspect valvaire de la spore ,, 
43. Vue stéréoscopique d'une spore complète, dégagée de sa matricule » 

44. Chaetoceros seiracanthum GRAN - Vue sagittale d'une partie de colonie stérile. cli, chroma-
tophore; n, noyau; f, forameo . 32 

45 . Vue valvaire , montrant les soies divariquées . » 
46. Vue sagittale de deux frustules en possession de la valve primaire, v, des spores . Voir texte 33 
47. Vue sagittale Je frustul es sporifères, pourvus des valves primaires, v, des spores. » 

48 . Vue sagittale de frustules pourvus de spores dont les valves secondai res, v', sont encore nues. >) 

49. Deux portions de frustules munis de spores complètement développées e t pourvues d'une 
frange de fibrilles, fi, du côté inférieur » 

50. Spore complètement libre, complète, d'une forme spéciale. » 

sr. Spore complète, encore engagée dans sa matricule du coté de sa valve secondaire » 
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PLANCHE V. 

FIGURES. PAGES. 

r. Chaetoceros diadema EHRENBERG - Vue valvaire montrant la direction des soies en dehors du 
plan sagittal 34 

2. 

3. 

Vue sagittale d'un fragment de colonie stérile. - ch, chromatophore; n, noyau; f, foramen; 
st, soies terminales ; st1, soies destinées à devenir terminales 

Vue sagittale d'un fragm ent de colonie sporifè re . On y di s tingue des spores, sp, achevées, 
avec leur valve primaire, r;, et leur valve secondaire, v' . On y ass iste, en outre, à l'élabora­
tion de la valve primaire d'autres spores 

34 

)) 

4 et 5. - Vue sagittale de spores libres, de grandes dimensions . » 

6. Vue latéral e d'une portion de colonie sporifère dont les endospores présentent divers degrés 
de développement . » 

7. 

8. 

9. 

Vue sagittale d'un fragm ent te rminal de colonie, qui synthé tise les caractères de l'espèce sous 
ses dimensions les plus habituelles dans nos eaux . 

Vue sagittale d'une endospore libre . 

Vue sagittale d'un fragment te rminal de dimensions plus réduites, dans laquell e les spores 
n'ont qu'un n om bre très restreint d'excroissances valvaires, 2 ou 3 

10. Chaetoceros laciniosum ScHüTT - Vue valvai re . 

1 r. 

T2. 

Vue sagi ttale d' une por ti on 1 ~rm i nale de colonie assez large, avec des cellules végétatives : 
clt, chroma tophore; n. noyau ; e t d 'au t res sporifères : sp, spores· v, valve primaire; v', valve 
secondaire, toutes deux égalemen t nu s. 

V ue la té ral , un peu oblique, d'un fragment de colonie fert il e . mon trant l'orientation des 
soies term inales . 

Vue sagi ttale d' un e colonie plus é troit e . On y voi t, outre des spores, sp, le noyau central au 
mili eu du chromatophore, clt, également adhérent aux deux valves d'un frustule végétatif 

14. Chaetoceros holsaticum ScHüTT - Vue valvaire . 

16. 

17· 
r8 . 

19. 

20. 

Vue sagittale d'une partie terminale de chaînette. On y remarque un couple de spores 
achevées sp , e t un autre représenté seulement par les valves primaires, v 

Vue sagittale d'u ne partie sporifère d'une colonie plus étroi te 

Colonie courte limitée des deux côté par des soies terminales 

Fragment de colonie formée, vers le haut, de frustules sporifères assez longs, et vers le bas, 
de frustul es végétatifs plus courts 

Vue agit tal ' d'un fru tul 

Vue valvaire d'une spor 

rminal isol '.e t sporifère. 

ZI. Chaetoceros Schüttii CLEVE var . genuina nabis. - Vue valvaire . 

22. 

23. 

24. 

25. 

26. 

Vue laté rale d'un fragment de colonie; clt, chromatophore. 

Vue sagittale d'une colonie de grandes dimensions, qui synthétise les caractères de la variété. 

Vue valvaire d'une spore . 

Vue laté rale d'une parti e sporifère et te rminale d'une colonie. 

Vue sagittale d'une petite colon.ie formée de deux frustules seulement 

27. Chaetoceros Schüttii CLEVE var. Willei (Gran) nobi~. - Vue sagittale d'une colonie. 

28. 

29. 

30. 

Vue sagittale d 'un autre spécimen dont les soies terminales font un angle plus aigu . 

Vue sagittale d'une partie terminale de colonie de petites dimensions 

Vue sagi ttale encore d'une portion terminale de colonie sporifère 

)) 

)) 

)) 
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PLANCHE VI. 

EtGUfi ES . PAG ES. 

1. Chaetoceros Schüttii CLEVE yar. circinalis nobis - Vue valvaire optique d'un frustule, montrant 
la forme recourbée des soies . 37 

2. 

3. 

4. 

5. 
6. 

Vue sagittale d'un spécimen stérile 

Vue latérale d'une portion de colonie sporifère 

Vue sagittale d'une colonie sporifè re. - sp, spore; v, valve primaire ; v', valve secondaire. 

Vue laté rale d'un fragment de colonie fertil e. Même légende 

Vue sagittale d'un spécimen de petites dimensions 

7. Chaetoceros dipyrenops nobi :.> - Vue valvaire 

8. 

9. 
IO. 

l I. 

r 2. 

Vue sagittale d'un fragm ent de colonie stérile. - ch, chromatophores 

Vue sagi ttale d'une portion de colonie large. - ch, chromatophores; n, noyau;/, foramen . 

Vu e sagittale d'un spécimen plus petit. Même légende . 

Vue sagittale d'un spécimen sporifère de dim ensions ordinaires 

Vue lat érale d'un spéc imen similaire au précédent. Même légende 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

13. Chaetoceros simile CLEVE - Vue valvaire, montrant les soies sensiblement dans le plan sagittal . 39 

14. 

I 5. 

16. 

Vue sagi ttal e d'un fragment de coloni e stérile 

Vue agi ttal e d'un fragm ent de colonie sporifèr 

Vue sagi ttale d'un au tre fragm ent f rtil e. - ch, ch romatoph res; v, valve primaire dans 
laq uelle s'engage le cy toplasm , c/1. • 

Vue sagittale d'un fragment terminal de colonie sporifè re 

18. Chaetoceros anastomosans GRU ow - Vue valvaire, montrant l'orientation des soies 

19. Vue sagittale d'un fragm ent de colonie stérile. - clz , chromatophore 

20 . 

2 r. 

2 2 . 

Vue sagittale d'une portion de colonie fertile . 

Autre vue d'un fragment pourvu de spores complètes, sp. 

Vue analogue d'un spécimen plus petit. Mêmes désignations 

Vue sagittale d'une colonie dont les frustules sont dé rangés de leur position normale 

24. Chaetoceros crinitum cuüTT? - Vue valvaire 

25 . 

26 . 

27. 

28. 

29. 

30. 

Vue agi t ta! d'un fragm nt d coloni st · ril 
ouv nt dan 1 cy t pla me bien fixé; z, 

nd, noyau nouvellement divisé. 

• - :1:, c rp de nature énigmatique observé 
triati n v i ible su r les bords des fru stules; 

Vue sag ittale d'un fragment de colonie de grandes dimensions 

Vue sagittale d'un fragm ent sporifère 

Vue sagittale d'un spécimen très petit, avec les corps énigmatiques, .t'. 

Vue valvaire montrant le cytoplasme sorti partiellement du frustule, sous forme de hernie, /z. 

Vue laté rale d'un fragment de colonie dont tous les frustules présentent cet accident. 

3 r. Chaetoceros subtile CLEVE - Vue sagittale d'un fragment te rminal de colonie stérile 

32. Chaetoceros Wighami BRrGHTWELL - Vue sagittale d'une colonie de petites dimensions. 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

41 

)) 

)) 

)) 

)) 

)) 

f, foramen . 42 

33 . Vue sagittale d'une autre colonie stérile de dimensions plus grandes. » 

34. Vue valvaire prise entre deux frustules. )) 
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PLANCHE VII . 

FIGURES. PAGES . 

I. Chaetoceros debile (LEVE - Vue stéréoscopique d'une colonie spiralée 43 
2. Vue latérale d'un fragment de colonie . » 

3. Vue valvaire d'un frustule isol é » 

4. Vue sagi ttal e de quelques frustules d'une colonie d'assez grandes dimensions » 

5. Vue analogue prise dans une colonie de dimensions plus petites . >> 

6. Vue sagittale de quelques frustules fertiles de grandes dimens ions. - sp , spore; v, valve 
primaire; v', valve seconda ire; t, travées surmontant la valve primaire » 

7. Phase de formation des spo res dans un spécimen de g rand calibre >: 

8. Quelques cellules fertiles de très grandes dimensions . Même légende que plus haut i> 

9, 10 et ri. - Frustules sporifères pris dans des colonies de calibre plus petit » 

12. Chaetoceros curvisetum CLEVE -- Vue latérale d'un fragment de colonie enroulée 44 
13. Vue val vaire d'un frustule isolé . » 

14, 15, 16 e t r7. - Vues sagittales de divers fragments de colonie de dim ensions variées . » 

18. Vue sagi ttale d'un spécimen fructifère, dont les spores, sp, sont surm ontées d'une gaine, e. » 
19. Vue de frustules sporifères de grandes dimensions, où l'on vo it les spores engainées des deux 

côtés dans un épaississement, e, de la ceinture de la matricule . » 

20. Frustules pourvus de la valve primaire des spores seulement. Mêmes désignations » 
2 1. Vue sagittale de quelques frustules stériles de petites dimensions . » 
22. Autre vue valvaire d'uu frustule isolé . » 

23 . Chaetoceros radians ScnüTT - Vue sagit tale d'une portion de colonie stéri le 45 
24. Vu e valvaire de ccllul'!s is lée » 

25 . Portion de colonie sporifè re. - sµ, spores; ch, chromatophore. Vue sagittale . » 

26. Chaetoceros sociale LAUDER - Vue d'un paquet Oabelliforme de frustules associés en a, dissociés 

en b = var. flabelliformis. 46 
27 et 28 . - Vue valvaire de frustules isolés= var. solitaria . » 

29 . Vue sagittale de quelques cellules sporifères. - spi spores. » 

30. Chaetoceros armatum \VESTE ' DORP? - Vue sagittale d'un petit fragment de colonie entouré d'une 
substance granuleuse très adhésive. g. - ch, chromatophore 25 

31, 32 et 33 . - Vue sagittale d'autres fragments de dimensions variées » 

34 . Vue valvaire optique d'un frustute montrant la disposition des chrornatophores, ch. » 

35 . Reconstitution d'un fragment de colonie supposé dégagé de l'enduit qui le recouvre -> 

36 . Chaetoceros ceratospermum 0 TltNFELn var. major. Vue sagittale de quelques frustules 
v ' g ' tatif 47 

37. Vu de c llul s n voi e d divi s ion. - Voir t xle » 

38. Quelques ce llule en voie de sporification. - v, valve primaire des spores . » 

39. Vue valvaire .. » 

40. Quelques cellules pourvues ùe spores mûres, sp. » 

4r, Valve primaire d'une spore encore dépourvue de tout appendice. » 

42. Spores pourvues de travées et de piquants sur leur valve primaire, v » 

43 et 44. - Var. minor. - '."ue sagittale de cellules stériles 
45, 461 47 et 48. - Différents aspects de frustules sporifères. - Voir texte 
49 . Vue valvaire )) 

50, 5 r e t 52. Chaetoceros exospermum no bis - \'ue sagittale de cellules isolées ou géminées 
53. Vue valvaire. )) 

56 à ga uche . - Autre vue sagittale d'une cellule isolée. )) 

57 . Frustule isolé Oanqué d'une spore extérieure, sp . )) 

54. Chaetoceros filiforme MEUNIER - Aspect d'une colonie, en vue sagittale . ' 49 

55. Chaetoceros tenuissimum nobis.- Vue sagittale et valvaire . 49 

56 à droite. - Chaetoceros Eibenii (GRuNow) nobis. - Vue sagittale d'une colonie présentant des 
phénomènes de subdivision répétée du cytoplasme, en vue de la formation de microspores . 15 
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